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Le parti bolchévique : notices biographiques
Ces notes ont été établies à l'aide des différentes édition de l'Encyclopédie soviétique, des six volumes parus de la dernière 
édition du Grand Larousse encyclopédique, de l'Encyclopedia of Russia and Soviet Union, Mc Graw & Hill, éditée sous la di
rection  de  M.  Florinsky,  de  l'Everyman's  Concise  Encyclopedia  of  Russia,  éditée  sous  la  direction  de  V.  Utechin,  du 
Biographie Directorate of the U. S. S. R. édité par l'Institut pour l'étude de l'U.R.S.S.  de Munich, et complétees par les 
indications biographiques nombreuses contenues dans les revues Est et Ouest et Ost-Europa, ainsi que dans les Notes et 
études documentaires du ministère français de l'information, dans les ouvrages de Lénine publiés ces dernières années par 
les éditions en langue étrangère de Moscou, dans la presse et notamment la Correspondance internationale (Inprekorr), 
ainsi que dans les ouvrages déjd cités de MM. Armstrong, E. H. Carr, Daniels, Deutscher, Merle Fainsod, Meissner et de 
Victor Serge. 
Note MIA.   Ces notes furent compilées en 1963, revues en 1971. Elles demandent donc à être revues en intégrant en 
particulier les connaissances acquises depuis la publication du livre.

ALEXANDROV, Georges (né en 1908). ALEXANDROV, Georges (né en 1908). 
Etudes supérieures de philosophie après la révolution. Adhère en 1928. Apparatchik, travaille de 34 à 39 à la section agit-
prop du secrétariat  du C.C.,  en devient  le chef en 39.  Remplacé par Souslov en 47.  Porte-parole de Staline dans la 
discussion sur la linguistique. Critiqué par Jdanov pour son ouvrage sur l'histoire de la philosophie en Europe occidentale au 
XIX°. Ministre de la culture en 54-55, relevé de ses fonctions après la démission de Malenkov et nommé professeur à Minsk. 

ANDREIEV, André (né en 1895). ANDREIEV, André (né en 1895). 
Fils de paysan, bolchevik en 1914, métallo à Pétrograd. Elu au C.C. en 1920, alors qu'il occupe des fonctions syndicales 
responsables.  Partisan de Trotsky dans la  discussion de 20-21 et  non réélu.  Rallié  à Staline,  réélu  à partir  de 1922, 
secrétaire du C.C. en 24-25, puis, de 35 à 46, membre du B.P., suppléant de 26 à 30, titulaire de 30 à 52, président de la 
commission de contrôle en 30-31 et 39-52. Organisateur de la collectivisation au Caucase, commissaire à l'agriculture de 43 
à 46, président de la commission des kolkhozes de 46 à 53. Critiqué par Khrouchtchev avant la mort de Staline, demeure, 
après 53, membre du C.C. et du présidium, dont il cesse de faire partie en 1956. 

ANDROPOV, Iouri (né en 1914). ANDROPOV, Iouri (né en 1914). 
Apparatchik, 2e secrétaire du C.C. carélo-finnois en 52, conseiller d'ambassade à Budapest en 53, ambassadeur en Hongrie 
de juillet 54 à mars 57 : ami personnel de Rakosi, passe pour avoir joué un rôle important. A partir de 57, chef du départe
ment étranger du secrétariat du C.C. chargé des relations avec les P.C. au pouvoir. Elu au C.C. au XXIe congrès. Secrétaire 
du C.C. en 1962. Chef du K.G.B. en mai 1967, suppléant du présidium en juin de la même année. 

ANTONOV-OVSEENKO, Vladimir (1884-1938). ANTONOV-OVSEENKO, Vladimir (1884-1938). 
Fils d'officier, membre du parti en 1902, officier en 1904, se range dans la fraction menchevique. Mutiné à la tête de ses 
soldats en Pologne, participe à la préparation de la mutinerie de Sébastopol, puis aux combats armés. Condamné à mort, 
peine commuée en vmgt ans de travaux forcés; s'évade en 1907 et milite clandestinement. Emigre en 1910. Lié à Trotsky, 
édite Naché Slovo à Paris pendant la guerre, Revient en Russie en 17, entre à l'organisation interrayons et, avec elle, au 
parti  bolchevique  en  juillet.  Un  des  organisateurs  de  l'insurrection  d'Octobre  comme  membre  du  comité  militaire 
révolutionnaire, dirige la prise du Palais d'Hiver. Exerce divers commandemens pendant la guerre civile et devient ensuite 
responsable politique de l'armée rouge. Signataire de la lettre des 46, un des dirigeants de l'opposition de 23, révoqué et 
affecté à l'étranger dans les services diplomatiques. Membre de l’opposition unifiée, qu'il abandonne en 28, expliquant que 
ses désaccords avec Trotsky datent de 1915. En fonctions à Prague, Varsovie, puis consul général à Barcelone en 1936, a 
vraisemblablement  trempé dans  la  liquidation  du  P.O.U.M.  et  des  trotskystes étrangers  pendant  la  guerre d'Espagne. 
Nommé commissaire à la justice et rappelé, arrêté et fusillé sans jugement après son arrivée. Réhabilité en 1956. 

ARISTOV, Averky (né en 1903). ARISTOV, Averky (né en 1903). 
Fils d'ouvrier. Adhère en 1921 ; études d'ingénieur. Ingénieur, puis directeur des aciéries de Magnitogorsk, passe dans 
l'appareil et devient secrétaire régional, dans l'Oural, lors de la grande purge. Secrétaire du C.C. membre du présidium et du 
C.C. en 52. Secrétaire du parti en Sibérie occidentale à la mort de Staline, redevient en juin et 55 secrétaire, chargé des 
cadres jusqu'en 61 où il est nomé ambassadeur. 

ARMAND, Inès, née Stephen (187rl-1920). ARMAND, Inès, née Stephen (187rl-1920). 
De père anglais et de mère française, mariée à un Russe en 1893. Bolchevik en 1904. Emigrée en 1909 ; amie personnelle 
de Lénine. Représente les bolcheviks à Bruxelles en 1914, à Zimmerwald et Kienthal. De retour en Russie en 1917, travaille 
dans l'Internationale. Meurt du choléra. 



ARTEM, Fédor (Sergueiev) 1883-1921. ARTEM, Fédor (Sergueiev) 1883-1921. 
Ouvrier,  bolchevik  en 1903, organisateur du parti  dans le  sud de la  Russie.  Arrêté et  déporté,  s'évade et  émigre;  en 
Australie de 1910 à 1917. Membre du C.C. en 17 et 18, suppléant en 19 commissaire du peuple en Ukraine. 

ARISTOV, V. V. (né en 1891ARISTOV, V. V. (né en 1891  ?) ?) 
Fils de pope, étudiant, bolchevik à seize ans. Commande une unité de gardes rouges à Pétrograd en 17. Commissaire 
politique de division puis de corps d'armée pendant la guerre civile. Elève de l'Institut des professeurs rouges 1920-1924. 
Ami de Boukharine et l'un de ses plus proches collaborateurs, membre de la rédaction de la  Pravda, puis du  Bolchevik, 
rédacteur en chef de la Pravda de Léningrad après 1925. Fait son autocritique lors de l'offensive contre les droitiers. Passe 
pour avoir ensuite reproché sa capitulation à Boukharine. Compromis dans l'affaire Rioutine, exclu du parti, fait quatre ans 
d'isolateur à Verkhnéouralsk. Mis en résidence surveillée en 1936, échappe à la grande purge et travaille à un manuel 
d'histoire avec Pankratova. Sert pendant la guerre dans les services politiques de l'armée, puis aux éditions d'Etat. Arrêté en 
1947 pour « terrorisme », condamné à 25 ans de prison. Vraisemblablement libéré en 1956. Auteur de plusieurs ouvrages 
d'histoire, a notamment dirigé l'Histoire illustrée, traduite en allemand en 1928. 

AVILOV Nicolas (Glébov) (1887-1937). AVILOV Nicolas (Glébov) (1887-1937). 
Ouvrier,  bolchevik en 1904. Organisateur ouvrier à Saint-Pétersbourg.  Suppléant du C.C. en avril  17.  Commissaire du 
peuple aux P.T.T. en 1917, puis dirigeant des syndicats de Pétrograd-Léningrad. Suppléant du C.C. en 24-25, sera l'un des 
porte-parole de la nouvelle opposition, notamment au XIV° congrès. Membre de l'opposition unifiée, capitule avec Zinoviev. 
Arrêté vraisemblablement en 35, exclu, mis en cause aux procès de Moscou, disparaît pendant la grande purge. 

BADAIEV Alexis (1883-1951). BADAIEV Alexis (1883-1951). 
Ouvrier, membre du parti en 1904, bolchevik. Ajusteur aux ateliers de réparation de chemins de fer de Saint-Pétersbourg, 
élu en 1912 député à la IV° douma. Collabore à la Pravda et à la direction du parti en tant que membre de la fraction bolche
vique à la Douma. Arrêté en 1914 et déporté. Libéré par la révolution de février, occupe des responsabilités syndicales im
portantes. Membre de l'opposition unifiée dès sa formation, l'abandonne en 1926, à la suite de Kroupskaia. Suppléant au 
C.C. en 1922, 23, 24, titulaire à partir de 25. Vice-président du soviet suprême à partir de 38, puis haut fonctionnaire de 
l'industrie. Auteur de mémoires intéressants. 

BAGUIROV, Mir Djafar (1896-1956). BAGUIROV, Mir Djafar (1896-1956). 
Instituteur, adhère en 17 et entre dans la Tchéka en 18. Chef de la Tchéka, puis de la Guépéou d'Azerbaïdjan de 21 à 31, 
président du conseil en 32 et premier secrétaire du P.C. d'Azerbaïdjan de 35 à 53. Auteur d'une histoire stalinienne du P.C. 
d'Azerbaïdjan. Semble avoir joué un rôle important dans la liquidation des vieux-bolcheviks géorgiens. Suppléant du C.C. en 
34, titulaire en 39 et 52, critique les propositions de réformes de Khrouchtchev en 1952. Suppléant du présidium en mars 53, 
après la mort de Staline, président du conseil d'Azerbaïdtan en avril. Relevé de toutes ses fonctions en juillet 53, après 
l’arrestation de Béria, jugé à huis-clos, condamné à mort et fusillé en mai 1956.

 BAKAIEV, Ivan (1887-1936).  BAKAIEV, Ivan (1887-1936). 
Ouvrier de Saint-Pétersbourg, dirige le soulèvement armé de Kamychine en 1905, adhère en 1906 à la fraction bolchevique. 
Fait ensuite six ans de prison. Organisateur à Pétrograd, secrétaire du soviet en octobre, président de la tchéka de la 
capitale en 1920, puis membre de la commission centrale de contrôle. Lié à Zinoviev, participe à la lutte de la nouvelle 
opposition, puis de l'opposition unifiée. Exclu au XIV° congrès, capitule, réintégré en 1928. Condamné à six ans de prison 
en janvier 35 après l'assassinat de Kirov, condamné à mort et exécuté après le premier procès de Moscou.

BELOBORODOV, Alexandre (1891-1937BELOBORODOV, Alexandre (1891-1937  ?). ?). 
Ouvrier, bolchevik en 1908, organisateur, plusieurs fois arrêté. Président du soviet de l'Oural en 1918, prend la respon
sabilité de l'exécution du tsar. Elu au C.C. en 19, suppléant en 20 ; commissaire du peuple à l'intérieur pour la R.S.F.S.R. 
jusqu'en 1927. Signataire de la lettre des 46, puis dirigeant de l'opposition unifiée. Exclu et déporté en 27. Capltule en 1929. 
Mis en cause au deuxième procès de Moscou par certains « aveux », s'est probablement suicidé en prison.

BÉRIA, Laurent (1899-1953). BÉRIA, Laurent (1899-1953). 
Etudiant à Bakou, puis ingénieur. Bolchevik en 1917, entre dans la Tchéka, dont il est responsable. Chef de la Guépéou en 
Géorgie en Transcaucasie jusqu'en 1931, auteur d’une histoire du parti qui magnifie le rôle de Staline. Transféré au parti 
dont il est secretaire, sur place, en 1931. Membre du C.C. à partir de 1934, remplace Ejov à la tête de la N.K.V.D. en 38. 
Membre du comité de défense pendant la guerre, suppleant du B.P. en 40, commissaire à l'intérieur en 42, maréchal en 45,  
titulaire du B.P. et vice-président en 46. Vice-président et ministre de l'intérieur en 53, à la mort de Staline, arrêté en juillet 
et, selon la version officielle, jugé à huis-clos et fusillé en décembre 1953. 

BLUCHER, Vassili (1889-1938). BLUCHER, Vassili (1889-1938). 
Fils d'ouvrier, sous-officier pendant la guerre, malgré une condamnation antérieure pour faits de grève. Blessé et réformé en 



1916, bolchevik en 1917, sera l'un des premiers chefs de l’armée rouge. Commande ensuite les troupes soviétiques en 
Extréme-Orient, sauf pour la brève période ou, sous le nom de Gallen, il est conseiller militaire du Kuomintang. Il passe pour 
s'être opposé à la collectivisation. Maréchal en 1935, Il aurait presidé le tribunal militaire qui condamna Toukhatchevski et 
ses compagnons. Fusillé peu après. Réhabilité en 56. 

BLUMKINE, Jacques (1898-1929). BLUMKINE, Jacques (1898-1929). 
De famille bourgeoise, études supérieures. S. r. de gauche, membre de la Tchéka en 1919, assassine sur l'ordre de son 
parti l'ambassadeur d'Allemand von Mirbach. Arrêté et condamné, adhère au parti bolchevique; libéré, remplit d'importantes 
fonctions dans le service secret de l'armée rouge et se lie à Trotsky : missions en Iran, Chine, Inde, etc. N'adhère pas à 
l'opposition unifiée pour ne pas la compromettre par son passé. Chargé par la Guépéou d’une mission à Istamboul, ren
contre Trotsky et se charge d'un message de lui pour ses amis d'U.R.S.S.  Dénoncé à son retour - par Radek selon Trotsky, 
par sa maîtresse selon d'autres -  fusillé en 1929 après avoir bénéficié d'un sursis destiné à lui  permettre d'écrire ses 
mémoires, restés, depuis, aux mains de la Guépéou. 

BOGDANOV, Alexandre (Malinovski) (1873-1928). BOGDANOV, Alexandre (Malinovski) (1873-1928). 
Médecin et philosophe socialiste. Bolchevik de la première heure et bras droit de Lénine. Fonde en 1907 la fraction ultra
gauche de Vpériod et développe les idées philosophiques que Lénine attaquera dans Matérialisme et empiriocriticisme. Re
vient en Russie en 1917 et anime le groupe « Proletkult ». En 22-23 anime le groupe d'opposition Vérité ouvrière : arrêté, 
puis libéré, se consacre à des recherches scientifiques sur la transfusion sanguine et meurt d'une expérience effectuée sur 
lui-même.

BOGOUSLAVSKI, Michel (1886-1937). BOGOUSLAVSKI, Michel (1886-1937). 
Ouvrier  et  vieux-bolchevik,  chef  de  partisans  pendant  la  guerre civile.  Président  du conseil  restreint  de la  R.S.F.S.R. 
Participe à l'opposition déciste, à celle de 1923, puis à l'opposition unifiée. Exclu en 1927, déporté, capitule en 28. Directeur 
d'usine en Sibérie. Condamné à mort et exécuté après le premier procès de Moscou. 

BORODINE, Michel (Alexandrov, Grusenberg) (1890-1954). BORODINE, Michel (Alexandrov, Grusenberg) (1890-1954). 
Ouvrier  social-démocrate,  membre  du  Bund,  émigré  aux  Etats-Unis  en  1908.  Revient  en  1918  et  adhère  au  parti 
bolchevique. Affecté aux services de l'Internationale, sera le conseiller politique du Kuomintang de 24 à 27.

BOSCH, Evguénia (1879-1924) (pseudonyme de Gotlibovna). BOSCH, Evguénia (1879-1924) (pseudonyme de Gotlibovna). 
Adhère au parti en 1900, bolchevik en 1903. Arrêtée en 1913, déportée, évadée en 1915, réfugiée aux E-.U., milite avec 
Piatakov et Boukharine et s'oppose à Lénine sur la question nationale. Revenue après février, joue un rôle dirigeant dans la 
révolution à Kiev et dans la guerre civile. 

Signataire de la lettre des 46. Se suicide en 1924, dans un geste de protestation. 

BOUBNOV, André (né en 1883). BOUBNOV, André (né en 1883). 
Ouvrier, adhère en 1900, bolchevik en 1903, organisateur clandestin. Délégué de Moscou à la conférence d'Helsingfors. 
Plusieurs  fois  arrêté.  Membre du  C.C.  en  août  17,  puis  du  comité  militaire  révolutionnaire.  Suppléant  en  19,  22,  23. 
Communiste de gauche en 18, participe à l’opposition déciste, signe la lettre des 46. Nommé responsable politique de 
l'armée à la place d'Antonov-Ovseenko, rompt avec l’opposition. Sera l'un des organisateurs du P.C. chinois. Auteur d'une 
Histoire du parti et d'une Histoire de la guerre civile. Commissaire à l'éducation. Réélu au C.C. en 25, 27, 30 et 34. Disparaît 
en 38. Réhabilité en 1956, reparaît à Moscou, après 18 ans de détention.

BOUDlENNY, Simon (né en 1883). BOUDlENNY, Simon (né en 1883). 
Sous-officier  de carrière,  participe à la  guerre russo-japonaise puis  à  la  grande guerre.  Passe dans l'armée rouge et 
commande une division de cavalerie,  après avoir  adhéré en 19. Fait  partie du « groupe de Tsaritsine »,  lié à  Staline. 
Inspecteur général en 23, maréchal en 35, membre du C.C. en 39. Relevé de ses fonctions après les défaites de 1941, 
conserve des fonctions honorifiques.

BOUKHARINE, Nicolas (1888-1938). BOUKHARINE, Nicolas (1888-1938). 
Fils d'instituteur, brillantes études supérieures. Bolchevik en 1906, organise une grève. Deux fois arrêté, émigre en 1910, 
rencontre Lénine en 1912, séjourne pendant la guerre en Suisse en Suède, aux Etats-Unis où il édite Novy Mir et collabore 
avec Trotsky. Polémique pendant la guerre contre Lénine sur la question nationale et le problème de l'Etat. Membre du C.C. 
d'août 17 à sa mort. Animateur des communistes de gauche en 18, lutte contre la signature du traité de Brest-Litovsk, 
Désigné par le testament de Lénine comme l'un des plus éminents de la jeune génération et extrêmement populaire dans le 
parti. Après 1923, se fait le champion de la théorie du développement graduel et pacifique de la Nep, vers le socialisme et 
passe pour le défenseur des koulaks. Allié de Staline contre l'opposition unifiée, il est, après 1928, le chef de file des « 
droitiers ». Eliminé de la direction en 1929, malgré une autocritique publique. Membre du B.P. de 1919 à 1929, rédacteur en 
chef de la  Pravda pendant cette période, président de l'Internationale communiste de 1926 à 1929, il sera de nouveau 



rédacteur en chef des Izvestia à partir de 1933, membre de la commission de la Constitution, dont il a vraisemblablement 
été le rédacteur principal. Dénoncé au deuxième procès, arrêté, il avouera à son propre procès, en 38, une activité politique 
contre-révolutionnaire, niant toute activité de terrorisme ou d'espionnage. Auteur de L’A. B. C. du communisme, écrit avec 
Préobrajenski.  L'Economie de la période de transition, L'économie mondiale et l’impérialisme, La théorie du matérialisme  
historique, Les problèmes de la Révolution chinoise, les Notes d'un économiste, etc. 

BOULGANINE, Nicolas (né en 1895). BOULGANINE, Nicolas (né en 1895). 
Etudes secondaires. Employé de bureau, adhère en 1917. Chef de la tchéka à Nijni-Novgorod, transféré à Moscou reste 
dans la Tchéka jusqu'en 1922. Transféré dans l'appareil économlque, directeur d’usine à Moscou. Président du soviet de 
Moscou de 31 à 37, suppléant du C.C. en 34. Président du consel! de. la R.S.F.S.R. en 38, de la banque d'Etat de 38 à 41.  
Commissaire de l’armée Joukov pendant la guerre, lieutenant-général en 42, général d’armee et membre du comité de 
défense en 44. Suppléant du B.P. en 47, maréchal et ministre de la défense en 48-49, vice-président du conseil. Elu au 
présidium en 1952, l'un des quatre premiers vice-présidents à la mort de Staline. Remplace Malenkov à la présidence en 
février 1955. Démissionnaire en avril 58, nommé directeur de la banque d’Etat, puis president d’un sovnarkhoze, exclu du 
présidium en septembre, dénoncé depuis cette date comme membre du groupe « anti-parti ». Eliminé 1957. 

BREJNEV, Léonide (né en 1906). BREJNEV, Léonide (né en 1906). 
Fils  d'ouvrier,  né en  Ukraine.  Travaille  à  15 ans.  Adhère  1931 et  de 31  à  35  est  élève à l'Institut  de  métallurgie  de 
Dnieprodzerjinsk.  Ingénieur,  passe  dans  l'appareil  à  l'époque  de  la  grande  purge,  d'abord  comme  secrétaire  à  la 
propagande du comité de rayon de Dniépropetrovsk. Secrétaire du parti à Dniépropetrovsk, travaille avec Khrouchtchev. 
Directeur d'usine pendant la guerre, puis lieutenant-général, revient dans l'appareil à la fin de la guerre comme le secrétaire 
à Dniépropetrovsk, Zaporoje, puis en Moldavie, de 50 à 52. Membre du C.C., suppléant du présidium et secrétaire du C.C. 
en 1952. Quitte le presidium après la mort de Staline et devient adjoint du responsable des services politiques de l'armée de 
53  à  54.  Premier  secrétaire  du Kazakhstan en  54-56,  un des responsables de  la  campagne des «  terres vierges ». 
Suppléant du présidium et secrétaire du C.C. en 56, titulaire en 57. Président du préIidium du soviet suprême (chef de l'Etat) 
à partir de 1961. Premier secrétaire dans la « direction collégiale » qui succède à Khrouchtchev « secrétaire général du C.C. 
» depuis 1966, a peu à peu imposé son autorité personnelle.

 CHAOUMIAN, Stéphane (1878-1918).  CHAOUMIAN, Stéphane (1878-1918). 
Arménien, milite dès 1898 : exclu de l'Université, adhère en 1901 et devient agent de l' lskra;  bolchevik en 1903: Rôle 
dirigeant en 1905. President du soviet de Bakou, en fevrier 17, membre du C.C. en août, représentant du parti dans le Cau
case puis président du conseil des commissaires du peuple de Bakou. Fusillé en 1918 par les Blancs appuyés par les 
troupes anglaises. 

CHAPOCHNIKOV, Boris (1882-1945). CHAPOCHNIKOV, Boris (1882-1945). 
Officier de l'armée tsariste, diplômé de l'Académie militaire, membre de l'état-major impérial, colonel à 35 ans; Rallié au 
régime soviétique, chef d'état-major de 19 à 21, puis directeur de l'Académie Frounzé. Adhere au parti  en 1929. Chéf 
d’état-major de 37 à 42, maréchal en 1940, écarte de l’activité par la maladie. 

CHELEPINE, Alexandre (né en 1918). CHELEPINE, Alexandre (né en 1918). 
De famille bourgeoise, études à l'Institut d'histoire, philosophie et littérature de Moscou de 36 à 39. Entre au parti en 1940 et 
devient apparatchik du Komsomol. 1er secretaire du Komsomol et membre du C.C. du parti en 1952. President du comité de 
la sécurité d'Etat en 1960, secrétaire du parti en 1961, vice-président du conseil en 1962. Longtemps consideré comme 
aspirant au rôle de « n° 2 » ; commence à déciner à partir de 1965-66; quitte le secrétariat du parti en 1967 pour prendre la 
présidence des syndicats. 

CHEPILOV, Dimitri (né en 1905). CHEPILOV, Dimitri (né en 1905). 
Etudes supérieures d'économie politique. Adhère en 1926 :  apparatchik, en Ukraine pendant la collectivisation. Elève de 
l'Institut des professeurs rouges de 31 à 33, employé ensuite au secrétariat : sera adjoint de Souslov, qu'il remplace en 1948 
à l'agit-prop. Rédacteur en chef de la Pravda en décembre 52. Secretaire du C.C. après juillet 55, suppléant du présidium, 
ministre des affaires étrangères en 56-57. Accusé de s'être joint au groupe anti-parti, est exclu du C.C. en 57 et nommé pro
fesseur à Frounzé. 

CUKIRIATOV, Matvéi (1883-1954). CUKIRIATOV, Matvéi (1883-1954). 
Bolchevik en 1906, obscur jusqu'en 22, où il devient un des piliers de la commission centrale de contrôle, notamment pen
dant la lutte contre l'opposition puis la grande purge. Membre du C.C. en 1939, il y represente la commission de contrôle. 

CHLIAPNIKOV, Alexandre (1883-1943 ?). CHLIAPNIKOV, Alexandre (1883-1943 ?). 
Ouvrier métallurgiste, membre du parti en 1899, bolchevik en 1903. Participe à la révolution de 1905, ce qui lui vaut deux 
ans de prison. Emigré de 1908 à 1914, milite dans le mouvement ouvrier français. Revient en Russie en 15 et réorganise, 
sous le pseudonyme de Béknine, le bureau russe du C.C. S'oppose, en mars 17, à la ligne conciliatrice de Kamenev et 



Staline. Elu président du syndicat des métaux en avril. Commissaire au travail en octobre, favorable à un gouvernement de 
coalition. Elu au C.C. en 1918. Animateur, avec A. Kollontaï, de l'opposition ouvrière, èlu à ce titre au C.C. en 1921. Affecté 
à Paris de 24 à 26, il capitule en 1926. Exclu de nouveau en 1933, arrêté en 1935, meurt en prison en 1937. 

CHOTMAN, Alexandre (1880-1939). CHOTMAN, Alexandre (1880-1939). 
Tourneur,  adhère au parti  en 1899, responsable à Pétersbourg;  délégué au IIe congrès bolchevik.  Après la révolution, 
membre du C.S.E.N. puis de la commission centrale de contrôle jusqu'en 1930. Eliminé ensuite, exécuté en 1939. 

CHTCHERBAKOV, Alexandre (1901-1945). CHTCHERBAKOV, Alexandre (1901-1945). 
Fils d'ouvrier, adhère en 1918. Responsable du Komsomol au Turkestan de 1918 à 1922, élève de l’université Sverdlov, 
puis de l'Institut d'histoire du parti. Instructeur puis  apparatchik, fait une carrière foudroyante lors de la grande purge: 1er 

secrétaire à Moscou en 1938, membre du C.C. en 1939 et secrétaire du C.C. en 1941. Quelque temps responsable politique 
de l'armée rouge, il y aura le grade de colonel-général. Sa mort sera attribuée aux médecins du Kremlin, réhabilités après la 
mort de Staline. 

CHVERNIK, Nicolas (1888-1970). CHVERNIK, Nicolas (1888-1970). 
Fils d'ouvrier de St-Pétersbourg, apprenti à 14 ans, bolchevik en 1905. Membre de divers comites locaux, plusieurs fois 
arrêté avant 1914. En 1917, président d'un soviet d'usine à Samara, puis du soviet panrusse des ouvriers des usines 
d'armements. Chef de partisans sur le front Est, puis commissaire pendant la guerre civile. Responsable syndical, passe 
dans l'appareil du parti en 23. Commissaire à l'inspection ouvrière et paysanne de la R.S.F.S.R. de 1922 à 1925, membre 
de la  commission centrale  de contrôle  en 1923,  du C.C.  en 1925.  Homme-lige de l'appareil,  il  participe à toutes ses 
opérations : contre Zinoviev, il devient secrétaire régional à Léningrad et épure l'appareil du parti. Nommé dans l'Oural, 
transféré dans l'appareil syndical en 1928, il y dirige l'offensive contre Tomski qu'il remplace en 1930 à la présidence des 
syndicats. Il y reste jusqu'en 1944, devient adjoint de Kalinine, puis lui succède en 45 comme président du présidium du 
soviet suprême. Il  retourne à la tête des syndicats après la mort de Staline, puis, après une brève éclipse, revient au 
présidium en 1957. Attaque Staline au XXII° congès. Ancien président de la commission de contrôle, chargé en 1962 de la 
commission des réhabilitations. Prend sa retraite en 1966. 

DEMITCHEV, Pierre (né en 1918). DEMITCHEV, Pierre (né en 1918). 
Carrière d'apparatchik, secrétaire du parti à Moscou en 1959, secrétaire régional en 1960, membre du C.C. et secrétaire en 
1961. Président du bureau du C.C. pour l'industrie légère en 1962. 

DINGELSTEDT, Fédor (1897-1936DINGELSTEDT, Fédor (1897-1936  ?). ?). 
Etudiant en sociologie, bolchevik en 1914. Organisateur du parti à Cronstadt. Commissaire pendant la guerre civile, puis 
professeur à l'Institut des forêts. Auteur d'un ouvrage sur La question agraire aux Indes. Membre de l'opposition de 23, puis 
de l'opposition unifiée. Exclu et déporté, plusieurs fois condamné; organisateur d'une grève de la faim; disparaît dans les 
camps.

 DROBNIS, Jacques (1891-1937).  DROBNIS, Jacques (1891-1937). 
Cordonnier, bolchevik A 15 ans, en 1906, six ans de prison. Dirigeant en Ukraine, deux fois condamné à mort. Fusillé, survit 
à ses blessures. Membre de l'opposition en 23, puis en 26-27, proche de Sapronov. Capitule en 29. Directeur d'usine en 
Sibérie, accusé et témoin à charge dans un procès de 36, condamné à mort et exécuté en 37 après le deuxième procès de 
Moscou. 

DYBENKO, Paul (1889-1938DYBENKO, Paul (1889-1938  ?). ?). 
Fils de paysan, marin. bolchevik en 1906, actif en Crimée, puis à Cronstadt dont il est l’un des orateurs favoris. Commande 
en Ukraine les premières unités rouges. Exerce différents commandements dans l'armée rouge. Disparaît en 38. 

DZERJINSKI, Félix (1877-1926). DZERJINSKI, Félix (1877-1926). 
De petite noblesse, étudiant, adhère au parti social-démocrate lituanien en 1895. Plusieurs fois arrêté et condamné. Libéré 
du bagne par la révolution en 17. Fondateur et premier chef de la Tchéka puis de la Guépéou. Président du conseil de 
l'économie nationale  en  24,  membre du  C.C.  d'août  17 à sa mort,  suppléant  du B.P.  en 24  et  25.  Meurt  après une 
intervention contre l’opposition au C.C. 

EGOROV, Alexandre (1886-1941 ?). EGOROV, Alexandre (1886-1941 ?). 
Officier de l'armée tsariste, militant s. r. après la révolution, rejoint les bolcheviks en Ukraine où il entre dans le parti et 
l'armée rouge en 1918. Chef d'état-major en 31, maréchal en 35. Arrêté en 38. Réhabilité en 57. 



EHRENBOURG, Ilya (1891-1967). EHRENBOURG, Ilya (1891-1967). 
Ecrivain d'origine juive, poète puis romancier. Lié aux bolcheviks, émigre en 1908 et se fixe à Paris. Il y écrit, pendant la 
révolution, Prière pour la Russie, pamphlet contre les « barbares » bolcheviques, puis se rallie en 21 et se fera, dès lors, le 
chantre de la ligne officielle, de l'industrialisation à la guerre patriotique et de l'anti-occidentalisme à la déstalinisation. 

EIKHE, Robert (1890-1940). EIKHE, Robert (1890-1940). 
Fils de paysans lettons bolchevik en 1905, commissaire du peuple en Lettonie en 1918, commissaire pendant la guerre 
civile et adjoint d'I.N. Smirnov en Sibérie. Apparatchik, organisateur de la collectivisation en Sibérie occidentale. Suppléant 
du C.C. en 1927, titulaire en 1930, suppléant du B.P. en 34. Arrêté en avril 38, fusillé le 4 février 1940. Réhabilité en 1956. 

EJOV, Nicolas (1895-1939 ?). EJOV, Nicolas (1895-1939 ?). 
De famille pauvre, adhère au parti après 1917. Commissaire pendant la guerre civile, apparatchik de second plan jusqu'en 
1934 où il est placé à la tête des cadres au secrétariat du C.C., entre au C.C. et au bureau d'organisation. Président de la 
commission centrale de contrôle, commissaire à la N.K.V.D. en 36, organisateur de la grande purge. Remplacé par Béria en 
38, il est nommé commissaire aux transports fluviaux, et disparaît, fusillé selon les uns, fou selon les autres.

ELTSINE, Boris (1879-1937 ?). ELTSINE, Boris (1879-1937 ?). 
Intellectuel, membre du parti en 1899, bolchevik en 1903. Président du soviet d'Ekaterinoslav en 1917, dirigeant des soviets 
ouraliens, élu en novembre à l'exécutif pan-russe des soviets. Lié à Trotsky, partage tous ses combats, dirige en 1928-29 le 
petit noyau de survivants en liberté de l'opposition de gauche. Arrêté, disparaît dans les camps, ainsi que ses deux fils, 
également militants de l'opposition. Héros du roman de Victor Serge S'il est minuit dans le siècle sous le nom d'Elkine. 

ENOUKIDZÉ, Avelii (1877-1937). ENOUKIDZÉ, Avelii (1877-1937). 
Fils de paysans, lié à Staline depuis l'enfance. Elève d'une école technique, entre en 1894 dans un cercle illégal. Aide-
mécanicien des chemins de fer, organise le parti à Bakou en 1899 ; adhère en 1901 à l'organisation de l'Iskra ; bolchevik, 
plusieurs fois arrêté, devient l'un des responsables de l'appareil technique; mobilisé pendant la guerre, dirige l'organisation 
clandestine dans la garnison de Pétrograd. Elu au 1er congrès des soviets, il est membre de l'exécutif, puis secrétaire à 
partir de novembre 1917. Stalinien « modéré », estimé de ses adversaires. Exclu en 1935 sur rapport d'Ejov, il est mis en 
cause aux procès de Moscou, jugé à huis-clos et fusillé en décembre 37. Réhabilité. 

EVDOKIMOV, Grégoire (1884-1936). EVDOKIMOV, Grégoire (1884-1936). 
Ouvrier et marin, milite à St.Pétersbourg et est déporté à plusieurs reprises en Sibérie. Bolchevik en 1903, tribun très popu
laire; président du soviet de Pétrograd pendant la guerre civile. Membre du CC. de 1919 à 1925, puis secrétaire du C.C. en 
25-26; lié à Zinoviev, exclu en 1927 ; puis réintégré. Condamné à six ans de prison en 1935, puis à mort en 1936, au 
premier procès de Moscou. 

FOURTSEVA, Catherine (née en 1910). FOURTSEVA, Catherine (née en 1910). 
Fille d'ouvrier, adhère en 1930. Etudes d'ingénieur terminées en 1942 : secrétaire de rayon à Moscou en 42, 2e secrétaire 
de la capitale en 50-54, 1re  secrétaire en 54-57. Membre et secrétaire du C.C. en 1956, au présidium en juin 57. Ministre de 
la culture en 1960, a quitté présidium et secrétariat. 

FROUNZÉ, Michel (1885-1925). FROUNZÉ, Michel (1885-1925). 
Etudiant  à  l'Institut  de  technologie  de  St-Pétersbourg  en  1904,  devient  bolchevik.  Un  des  organisateurs  de  la  grève 
d'Ivanovo-Voznessensk en 1905. Delegue aux IIIe et IVe congrès du parti. Condamné à quatre ans de travaux forcés en 
1907, s'évade. Condamné à mort pour « résistance armée », grâcié s'évade de nouveau. Arrêté en 14, évadé en 15, 
engagé volontaire sous une fausse identité, recrute dans l'armée pour l'organisation militaire. Président du 1er congrès des 
soviets de Biélorussie, commandant des gardes rouges, un des premiers chefs de l'armée rouge, commande en 1920 
l'armée qui bat Wrangel. Appelé à remplacer Trotsky à la Guerre, il meurt dans des circonstances suspectes - décrites dans 
une nouvelle de Boris Pilniak - à la suite d'une opération pour un ulcère à l'estomac. 

GAMARNIK, lan (1894-1937). GAMARNIK, lan (1894-1937). 
De famille bourgeoise juive, étudiant, organisateur de cercle illégal en 1914. Bolchevik en 1916, organisateur du parti à Kiev. 
Commissaire pendant la guerre civile, apparatchik à partir de 1921, secrétaire du bureau régional d'Extrême-Orient. Chef de 
l'administration politique de l’armée rouge et membre du C.C. après 1927. Menacé d'arrestation, se suicide en mai 1937.

GOVOROV, Léonide (1896-1955). GOVOROV, Léonide (1896-1955). 
Etudiant à l'Institut polytechnique de St-Pétersbourg, engagé volontaire en 1914, sous-lieutenant en 17, rallie l'armée rouge 
où il devient spécialiste de l'artillerie, commandant l'Ecole en 1939. Importants commandements pendant la guerre. Adhère 
au parti en 1942, maréchal en 1945, membre du C.C en 1952.



GRIGORENKO, Piotr Grigoriévitch (né en 1906). GRIGORENKO, Piotr Grigoriévitch (né en 1906). 
Engagé en 1930 dans l'armée rouge, membre du P.C.U.S., officier diplômé de l'Académie militaire Frounzé. Exerce divers 
commandements au front pendant la deuxième guerre mondiale, plusieurs fois blessé et decoré. Ingénieur, docteur ès 
sciences militaires, général de brigade et professeur de cybernétique à l'académie Frounzé en 1961. Muté en Extrême-
Orient pour avoir adressé au comité central, cette année-là, une lettre critiquant la politique de Khrouchtchev. Arrêté en 
février 1962 sous l'inculpation d' « activités antisoviétiques », « exécution et diffusion de tracts ». Interné dans un « hôpital 
psychiatrique ». Libéré en avril 1965, exclu du parti et cassé, rayé sans droit à la retraite des cadres de l'armee. Devient 
débardeur. Reconnu sain d'esprit en décembre 1965; appelle en mai 1966 les électeurs de Moscou à ne pas voter pour 
Kossyguine,  «  disciple  et  complice de Staline et  de Khrouchtchev ».  Rencontre  Kostérine en mai  1966.  Joue un rôle 
important  dans  la  défense  des  accusés  des  procès  Siniavski-Daniel  et  Guinzbourg-Galanskov.  Auteur  d'une  étude 
historique  sur  Staline  et  la  deuxième  guerre  mondiale.  Animateur  des  actions  de  protestation  contre  les  préparatifs 
d'intervention en Tchécoslovaquie et l'arrestation de Martchenko à l'été 1968, puis de l'enterrement de Kostérine, auteur de 
tracts contre la politique russe en Tchécoslovaquie. Arrêté à Tachkent où il s'était rendu pour soutenir l'action des Tatars de 
Crimée exilés depuis Staline le 7 mai 1969. Réexpédié dans un « hôpital psychiatrique ».

GROMYKO, André (né en 1909). GROMYKO, André (né en 1909). 
Etudes supérieures d'économie politique, au parti en 1930, professeur. Entre dans la diplomatie lors de la grande purge ; en 
39. Conseiller d'ambassade à Washington de 39 à 43, puis ambassadeur, représentant au conseil de sécurité de 46 à 48 
vice-ministre  des affaires étrangères de 47 à 52 et  53 à 57,  ambassadeur  à Londres en 52-53,  ministre des affaires 
étrangères à partir de 1957. 

IAGODA, Henri (1891-1938). IAGODA, Henri (1891-1938). 
Etudiant en pharmacie, bolchevik en 1907, déporté en 1911, mobilisé en 1915 et membre de l'organisation militaire du parti 
en 17. Dans la Tchéka, responsabilités importantes à Nijni-Novgorod et Moscou, membre de son présidium en 1920. Pour
suit sa carrière dans la Guépéou. Suppléant du C.C. en 30, titulaire en 34. Commissaire à la N.K.V.D. . en 34-36. Passe 
pour avoir sympathisé avec la droite : transféré aux P.T.T. et remplacé par Ejov après le premier procès de Moscou. Arrête 
en 37, condamné à mort et exécuté après le deuxième procès, accusé d'avoir empoisonné plusieurs personnalités. 

IAKHIMOVITCH, Ivan (né en 1931). IAKHIMOVITCH, Ivan (né en 1931). 
Dixième enfant d'une blanchisseuse et d'un journalier licencié ès lettres, enseignant, puis président du kolkhoze  Iaouna 
Gardo, en Lettonie, présenté par la Komsomolskaja Pravda en 1964 comme un « kolkhoze modèle ». Membre de la J.C., 
puis du. P.C.U.S. en 1958. Auteur en février 1968 d'une lettre au comité central contre les procès d'intellectuels. Exclu au 
mois  de  mars,  puis  révoqué.  Signataire  de  la  lettre  des  « cinq  communistes »,  avec  Grigorenko  à  l'ambassade 
tchécoslovaque. Auteur, en novembre 1968, de l'appel « Léninisme oui! Stalinisme, non! ». Distribue avec Grigorenko un 
tract contre la normalisation en Tchecoslovaquie. Arrêté en mars 1969 interné dans un « hôpital psychiatrique », libéré à 
l'été 1971.

 IAKIR, Iona (1896-1937).  IAKIR, Iona (1896-1937). 
Famille de bourgeoisie juive de Bessarabie étudiant à Odessa, anarchiste puis bolchevik en avril 1917 ; organisateur de 
conseils de soldats. Chef de gardes rouges commande à 22 ans une division de l'armée rouge. Un des chefs les plus 
instrurts  de  l’armée,  proteste  contre  le  traitement  fait  à  l'opposition  en  27.  Commandant  d'armée;  fusillé  avec 
Toukhatchevski. Réhabilité en 56. 

IAKIR, Piotr Ionovitch (né en 1923). IAKIR, Piotr Ionovitch (né en 1923). 
Fils du précedent. En 1937, après l'exécution de son père, condamné, a l’age de quatorze ans, a la déportation et interné 
pendant des années dans le camp de concentration de Kolyma. Libéré et réhabilité en 1956, peu avant la réhabilitation de 
son père. Admis au P.C. U. S., chercheur à l'Institut d'histoire de l’AcademIe des sciences. Dès 1966, lié à Kostérine, 
combat les tentatives de réhabilitation de Staline et joue un rôle important dans la défense des droits civiques. Chassé de 
son emploi en 1969, étroitement surveillé. Fonde en mai 1969 le « Groupe d'initiative pour la défense des droits civiques ».

IAKOVINE, Grégoire (1896-1937 ?). IAKOVINE, Grégoire (1896-1937 ?). 
Etudiant en histoire, bolchevik en 1914. Commissaire pendant la guerre civile, puis professeur et spécialiste de l'Allemagne 
contemporaine. Membre de l'opposition de 23, puis de l'opposition unifiée. Tente de l'organiser clandestinement à partir de 
1928. Arrêté, plusieurs fois condamné, reste jusqu'à sa mort un de ses dirigeants reconnus. 

IAROSLAVSKI, Emilien (Gubelman) (1878-1943). IAROSLAVSKI, Emilien (Gubelman) (1878-1943). 
Né de parents déportés. Apprenti relieur, puis employé de pharmacie. Adhère en 1898, bolchevik en 1903, émigre en 1905, 
revient clandestinement; déporté de 1908 à 1917. Communiste de gauche en 18. Passe dans l'appareil : membre suppléant 
du C.C. en 19 et 20, titulaire en 21 et 22, un des premiers secrétaires de bureaux régionaux. Elu à la commission centrale 
de contrôle, y présentera les rapports contre l'opposition unifiée. Réélu au C.C. aux XVIIe et XVIIIe congrès. Animateur de 
l'organisation des « Sans-dieu », auteur d’une histoire officielle du parti, en disgrâce à partir de 1932. 



IGNATIEV, Simon (né en 1903). IGNATIEV, Simon (né en 1903). 
Adhère en 1926. Carrière d'apparatchik, émerge pendant la purge : 1er secrétaire en Bouriato-Mongolie de 38 à 47, 2e secré
taire en Biélorussie de 47 à 49, puis 1er secrétaire en Bachkirie et Tatarie. Ministre de la sécurité d'Etat (M.G.B.) de 51 à 53, 
membre du C.C. en 52, du présidium en 52-53. Secrétaire du C.C. en 53, relevé de ses fonctions pour « aveuglement 
politique » dans le complot des médecins. Innocenté par Khrouchtchev au XXe congrès et maintenu au C.C. 

IGNATOV, Nicolas (né en 1901). IGNATOV, Nicolas (né en 1901). 
Dans l'armée rouge de 17 à 21, adhère au parti en 1924 ; dans la Tchéka, puis la Guépéou de 21 à 32; apparatchik ensuite, 
occupe des fonctions importantes dans diverses régions. Elu au C.C. et secrétaire en 52, suppléant du présidium. 1er secré
taire de Gorki en 55, titulaire du présidium en 57; quitte présidium et secrétariat en mai 60 et devient vice-président du 
conseil. 

ILYITCHEV, Léonide (né en 1906). ILYITCHEV, Léonide (né en 1906). 
Profeseur de philosophie. Adhère en 1924. Employé au secrétariat, section de l'agit-prop. Rédacteur en chef de la Pravda 
de 50 à 53, suppléant du C.C. en 52, membre de la commission de contrôle en 56, directeur de l'agit-prop en 58 et membre 
titulaire du C.C. en 58, secrétaire du C.C. en 1961. Président de la commission idéologique du C.C. en 1962. 

IOURENIEV, Constantin (1889-1938 ?). IOURENIEV, Constantin (1889-1938 ?). 
Etudiant, rejoint  le parti  social-démocrate en 1905 et combat pendant la révolution.  S'efforce ensuite de réconcilier  les 
fractions, fonde et dirige à St-Pétersbourg l'organisation intterrayons. Internationaliste pendant la guerre, dirige la minorité 
du groupe qui hésite à rallier le parti bolchevique à qui il reproche ses méthodes d'organisation. Adhère cependant en juillet 
17.  Membre du comité  exécutif  du soviet  de Pétrograd,  premier  responsable des gardes ronges. Dans l'état-major de 
Trotsky au début de la guerre, commissaire sur plusieurs fronts. Sympathise avec le groupe déciste et dénonce les débuts 
de l'appareil. Transféré dans le corps diplomatique en 21, représentera l'U.R.S.S. en Italie, Lettonie, Tchéèoslovaquie et 
Iran. Arrêté et exécuté en 1938. 

JDANOV, André (1894-1948). JDANOV, André (1894-1948). 
De famille bourgeoise; études supérieures d'histoire et de littérature; premiers contacts illégaux en 1912 ; bolchevik en 15; 
mobilisé en 16, organisateur dans l'armée. Commissaire pendant la guerre civile puis apparatchik dans l'Oural. Secrétaire 
régional à Nijni-Novgorod de 22 à 34. Lié à Staline dès 23, suppléant du C.C. en 25. Chargé de l'épuration des Jeunesses 
contre l'opposition unifiée, dirige la lutte contre les droitiers dans les syndicats. Titulaire du C.C., secrétaire et membre du 
bureau d'organisation en 1934. Remplace Kirov à Léningrad. Suppléant du B.P. en 35, titulaire en 39. Responsable de la 
défense de Léningrad, passe pour le dauphin de Staline après guerre, puis mène l'attaque contre les intellectuels. Meurt 
subitement : sa mort sera attribuée, du vivant de Staline, aux médecins du Kremlin réhabilités ultérieurement. Elle a été 
suivie de l'épuration de l'appareil de Léningrad et de l'exécution de ses collaborateurs immédiats : Voznessenski, A. A. 
Kouznetzov, etc. 

JOFFÉ, Adolphe (Krymski) (1883-1927). JOFFÉ, Adolphe (Krymski) (1883-1927). 
De grande famille bourgeoise, exclu à 16 ans de l'Université pour activité socialiste. Etudes de médecine et droit à Berlin, 
Zürich, Vienne. Revient en Russie combattre en 1905. Emigré, membre du bureau extérieur du C.C. du parti, fonde, avec 
Trotsky, la Pravda de Vienne, dont il organise le réseau en Russie. Arrêté et déporté, libéré par la révolution en 17. Adhère 
au parti bolchevique, avec l'organisation interrayons, en juillet 17. Chef de la première delégation à Brest-Litovsk, com
missaire aux affaires étrangères pendant quelques semaines, suppléant du C.C. en 17-18, ambassadeur à Berlin, puis en 
Chine, où il signe le traité d'alliance avec le gouvernement de Sun Yat-sen. Ambassadeur à Vienne (1924), Tokio (1925), 
recteur de l'université chinoise de Moscou en 26, il reste fidèle à Trotsky, son ami personnel et participe à l'opposition. 
Atteint d'une polynévrite grave, il se suicide en un geste de protestation contre l'exclusion de Trotsky. Son enterrement sera 
l'occasion de la dernière manilestation publique de l'opposition. Sa femme et son enfant, déportés, disparaissent en Sibérie. 

JOUKOV, Georges (né en 1896). JOUKOV, Georges (né en 1896). 
De famille paysanne, engagé en 1915, lieutenant en 17. Dans l'armée rouge en 18, adhère 19. Sert dans la cavalerie de 
Boudienny, blessé devant Tsaritsine, chef d'escadron en 21. Se spécialise dans l'arme blindée. Diplômé de l'Académie 
Frounzé, fait un stage technique en Allemagne : aurait combattu devant Madrid en 36-37; Commandant d'un régiment-
modèle de chars, bat les Japonais en 38 et commande une division blindée. Suppléant du C.C. en 39, chef d'état-major 
adjoint en 41. La bataille de Moscou et la prise de Berlin en font le chef le plus populaire de l'armée. Ecarté par Staline en  
1946, nommé à Odessa, il revient au premier plan après la mort de Staline, est nommé vice-ministre de la défense et 
suppléant du présidium. Ministre de la défense après l'élimination de Malenkov, titulaire après l’eliminahon du groupe anti-
parti, il est relevé quelques semaines plus tard et fait publiquement son autocritique. 

KAGANOVITCH, Lazare (né en 1893). KAGANOVITCH, Lazare (né en 1893). 
Cordonnier. Bolchevik en 1913, milite en Ukraine. Mobilisé, en 17, élu membre du soviet de soldats de Saratov, délégué au 
congrès des soviets et membre de l'executif. En 18, dirige parti et gouvernement de Nijni-Novgorod, où il a Boulganine sous 



ses ordres. Envoyé sur le frond sud, se lie à Staline et Vorochilov. Président du soviet de Tachkent en 1920, il a sous ses 
ordres Malenkov. En juin 22, chargé de la section organisation et instruction du secrétariat du C.C. Suppléant du C.C. en 23, 
titulaire en 24, 1er secrétaire en Ukraine où il ouvre la carrière d'apparatchik du jeune Khrouchtchev: Suppléant du B.P. en 
26, titulaire en 1930, occupe des postes divers, passant de l'Ukraine a Moscou, ou il est le 1er secrétaire de 30 à 35, avec 
Boulganine,  Malenkov  et  Khrouchtchev  parmi  ses  collaborateurs,  préside  à  la  construction  du  métro  de  Moscou. 
Commissaire  aux  communications,  à  l'industrie  lourde,  aux  combustibles,  au  pétrole.  Membre  du  comité  de  défense 
pendant la guerre, vice-président à la mort de Staline, dénoncé comme anti-parti en 1957, prend sa retraite à Moscou. 
Accusé de nombreux crimes au XXIIe congrès. 

KAIOUROV, Victor (1876-1936). KAIOUROV, Victor (1876-1936). 
Ouvrier serrurier. Au parti en 1900, bolchevik en 1903. Dirigeant du rayon de Vyborg en 1917. Commissaire politique puis 
responsable du parti en Sibérie pendant la guerre civile. Membre de l'opposition unifiée, puis du groupe Rioutine exclu en 
1932. Meurt en prison en 1936. 

KALININE, Michel (1875-1946). KALININE, Michel (1875-1946). 
Paysan, puis ouvrier à St. Pétersbourg. Adhère en 1898, arrêté et déporté. Bolchevik en 1903, orgamsateur de la grève des 
usines Poutilov en 1905. Membre du C.C. à Prague en 1912, puis à partir  de 1917. Succède à Sverdlov à la tête de 
l'exécutif des soviets, demeurera jusqu'à sa mort - malgré ses anciennes sympathies pour la droite - le chef sans pouvoirs 
de l'Etat soviétique. 

KAMENEV, Léon (Rosenfeld) (1883-1936). KAMENEV, Léon (Rosenfeld) (1883-1936). 
Fils  d'un mécanicien devenu ingénieur  des chemins de fer,  d'origine juive.  Adhère en 1901,  arreté  en 1902,  déporté, 
s'évade, émigre, rencontre Lénine et devient bolchevik. Beau-frère de Trotsky qu'il essaie de rapprocher des bolcheviks. 
Deux fois émigré, retourne en Russie pour y prendre la direction de la  Pravda et de la fraction à la Douma. Arrêté en 
novembre 14, condamné à la déportation à vie, libéré par la révolution. Prend en mars 17 la direction de la Pravda et du 
Parti, combat les « thèses d'avril » de Lénine, puis la décision de passer à l'insurrection. Chef de file des conciliateurs, il 
manifeste publiquement son opposition, démissionne du C.C. et de la présidence de l'executif des soviets où il venait d'être 
élu. Chargé de mission en Europe en 18, réélu au C.C. en 19, au B.P. de 19 à 27. Membre de la troïka avec Zinoviev et  
Staline, rompt avec Staline en 1925 et dirige, avec Zinoviev, l'opposition de Léningrad, puis, avec Zinoviev et Trotsky, 
l'opposition unifiée.  Ambassadeur  à  Rome en 26,  rappelé,  exclu  en 27,  réintégré en 28.  Exclu  de nouveau en 1932. 
Condamné à cinq ans de prison en janvier 35, à dix ans en août, à mort en juillet 36 et exécuté après le premier procès de 
Moscou. 

KARAKHANE, Léon (1889-1937). KARAKHANE, Léon (1889-1937). 
Etudiant, adhère au parti en 1904, participe à la révolution de 1905; « révolutionnaire sans fraction », refuse de prendre parti 
entre  bolcheviks et  mencheviks et  rejoindra l'organisation interrayons.  Internationaliste  pendant la  guerre,  collabore au 
journal de Gorki. Après février, membre du présidium de l'exécutif du soviet de Pétrograd, adhère au parti bolchevique en 
juillet, après avoir salué en Trotsky son chef de file. Membre de la délégation russe à Brest-Litovsk, ambassadeur en Chine 
en 1918, sert dans la diplomatie comme vice-ministre des affaires étrangères. Fusillé à la suite d'un procès à huis-clos en 
décembre 1937, avec Enoukidzé et d'autres vieux-bolcheviks.

KEDROV, Michel (1878-1941). KEDROV, Michel (1878-1941). 
Adhérent du parti en 1901, bolchevik en 1904. Plusieurs fois arrêté et condamné, déporté, évadé. Après février, membre de 
l'organisation militaire. Dirigeant de la section spéciale de la Tchéka pendant la guerre civile, puis membre du collège de la 
Guépéou. Arrêté au moment de la grande purge; selon Khrouchtchev, acquitté par le collège militaire, fut néanmoins fusillé. 
Sa dernière lettre, adressée au comité central, a été lue au XXe congrès. Krivitski dit de lui qu'il avait été l'un des plus 
habiles agents de la Guépéou.

KHODJAEV, Fayçoullah (1896-1938). KHODJAEV, Fayçoullah (1896-1938). 
Né au Turkestan dans une famille de notables. Fonde le mouvement Jeune Boukhara et adhère au parti bolchevique en 
1920. Président du gouvernement de Boukhara de 22 à 24, puis, à partir de 25, président du conseil des commissaires du 
peuple de l'Ouzbekistan. Condamné et fusillé après le troisième procès de Moscou. 

KHROUTCHTCHEV, Nikita (1894-1971). KHROUTCHTCHEV, Nikita (1894-1971). 
Fils de mineur d'Ukraine, exerce différents métiers à partir  de 11 ans. Membre du soviet de Lougansk après Octobre, 
adhère au parti  en 1918. Commissaire pendant la guerre civile,  puis élève de l'Université ouvrière de Kharkov,  prend 
position  contre  l'opposition;  remarqué  par  Kaganovitch,  devient  apparatchik en  Ukraine.  Admis  ensuite  à  l'Académie 
industrielle de Moscou où il  est responsable du parti,  diplômé, devient en 1931 secrétaire de rayon à Moscou, puis 2e 

secrétaire, 1er secrétaire du comité régional en 35, à la veille des grandes purges. Membre du C C. en 34, il remplace en 38 
Kossior, fusillé, et devient 1er secrétaire du parti ukrainien et suppléant du B.P. Pendant la guerre, membre de plusieurs 
conseils, rôle important dans la bataille de Stalingrad. Chargé du rapport sur les statuts au XIXe  congrès, il  devient 1er 

secrétaire à la mort de Staline, puis élimine tous ses rivaux. Promoteur de la déstalinisation avec son « discours secret » au 



XXe congrès. Relevé de toutes ses fonctions en octobre 1964. Vit retiré jusqu'à sa mort; enterré discrètement. 

KIRILENKO, André (né en 1906). KIRILENKO, André (né en 1906). 
Adhère en 1931, carrière d'apparatchik en Ukraine, sous Khrouchtchev. Secrétaire régional à Dniepropetrovsk de 1950 à 
55, puis à Sverdlovsk. Au C.C. en 56, suppléant du présidium en 57, titulaire entre le XXIe et le XXIIe congrès. En 62, 1er 

vice-président du bureau du C.C. pour la R.S.F.S.R.et membre du présidium. 

KIRITCHENKO, Alexis (né en 1908). KIRITCHENKO, Alexis (né en 1908). 
Fils de cheminot, ouvrier agricole, devient mécanicien de station (M.T.S.), adhère au parti en 1930. De 31 à 36, élève de 
l'Institut pour la mécanisation de l'agriculture, entre dans l'appareil du C.C. au moment de la grande purge : y dirige en 1940 
la section des transports. Commissaire pendant la guerre, se lie à Khrouchtchev. Secrétaire régional à Odessa en 45, 
membre  du C.C.  ukrainien,  2e secrétaire  en Ukraine,  puis  1er  secrétaire  en 53,  membre du C.C.  russe en 52 et  56, 
secrétaire du C.C. en décembre 57. Ecarté du secrétariat et nommé à Rostov en janvier 1960. Non réélu au C.C. en 1961. 

KIROV, Serge (Kostrikov) (1886-1934). KIROV, Serge (Kostrikov) (1886-1934). 
Ouvrier spécialisé, sorti d'une école technique. en 1904; devient bolchevik en Sibérie où il travaille ; organisateur du parti 
dans le Caucase à partir de 1910, puis dans l'Azerbaïdjan en 1917, puis organisateur de l'armée rouge dans l'Astrakhan. Ti
tulaire  du  C.C.  en  1923,  secrétaire  du  parti  en  Azerbaïdjan  de  21  à  25.  Nommé  1er secrétaire  à  Léningrad  après 
l'écrasement de la nouvelle opposition,  suppléant du B.P.  en 1927. Secrétaire du C.C. en 1934, passe pour avoir  été 
partisan de l'apaisement. Son assassinat par le communiste Nicolaiev, avec la vraisemblable complicité de la Guépéou, 
ouvre la période de terreur. 

KOLLONTAÏ, Alexandra (1872-1952). KOLLONTAÏ, Alexandra (1872-1952). 
Intellectuelle, fille de général, membre du parti en 1899, d'abord bolchevik, puis menchevik jusqu'en 1915, où elle revient au 
parti bolchevique. Emigrée aux U.S.A. pendant la guerre. Commissaire à la santé en 17, élue au C.C. en août. Théoricienne 
de  l'« amour  libre »,  porte-parole  de  l'opposition,  ouvrière,  se  rallie  ensuite  et  termine  sa  carrière  comme  diplomate; 
ambassadrice à Oslo, Mexico, Stockholm.

KOLTSOV, Michel (1898-1942 ?). KOLTSOV, Michel (1898-1942 ?). 
Fils d'artisans, études secondaires, étudiant à Pétrograd en 1915, bolchevik en 17, travaille auprès de Lénine à Smolny. 
Rédacteur à la Pravda à partir de 22, polémiste de talent, soutient tous les combats de Staline et représente les intellectuels 
russes dans les congrès internationaux. Envoyé spécial de la Pravda en Espagne en 36, semble y avoir été le représentant 
personnel de Staline. Rappelé en U.R.S.S., arrêté et exécuté. Réhabilité en 1956 : ses œuvres ont été rééditées depuis 
notamment son Journal d'Espagne (1938). 

KONIEV, Ivan (né en 1897). KONIEV, Ivan (né en 1897). 
Fils de paysan, engagé en 1916, sous-officier en 17, membre du parti en 18, commissaire, pendant la guerre civile étudie et 
entre à l'académie Frounzé. Maréchal pendant la guerre, vice-ministre de la défense en 1946, commandant en chef des 
troupes du pacte de Varsovie de 55 à 60. A présidé le tribunal qui a condamné Béria et lancé l'attaque publique contre 
Joukov en 57. 

KOSSAREV, Alexandre (né en 1903). KOSSAREV, Alexandre (né en 1903). 
Bolchevik en 1919, engagé volontaire pour la défense de Pétrograd contre Ioudénitch. Passe ensuite dans l'appareil du 
Komsomol où il joue un rôle important dans l'élimmation des opposants de 23. Secrétaire général en 1929. Disparaît en 
1937, considéré comme exécuté dans la grande purge, réhabilité reparait en 1956. 

KOSSIOR, Stanislas (1889-1939). KOSSIOR, Stanislas (1889-1939). 
Ouvrier  d'origine polonaise,  bolchevik en 1907. Plusieurs fois emprisonné avant 17.  Membre du C.C. ukrainien en 17, 
communiste de gauche en 18, secrétaire en Sibérie en 22, suppléant du C.C. en 23, titulaire à partir de 24, secrétaire du 
C.C. et membre du bureau d’organisation à partir de 1925. Suppléant du B.P. en 27, 1er secrétaire en Ukraine en 28 titulaire 
du B P en 30. Arrêté et fusillé sans jugement. Réhabilité en 56.

KOSSIOR, Vladimir (1891-1938KOSSIOR, Vladimir (1891-1938  ?). ?). 
Frère du précédent,  bolchevik en 1908, organisateur syndical  après la révolutIon,  membre du groupe déciste,  puis de 
l'opposition unifiée. Exclu et déporté, disparaît dans les camps pendant les purges. 

KOSSYGUINE, Alexis (né en 1903). KOSSYGUINE, Alexis (né en 1903). 
Fils d’ouvrier, engagé dans l'armée rouge, organisateur de cooperatives, en Sibérie, adhère en 27. Etudes supérieures 



après cette date : Ingénieur à Léningrad, puis directeur de l'usine de textiles Octobre. Carrière rapide pendant la purge : 
président du soviet de Leningrad en 38, Vice-commissaire à l’industrie textille et membre du C.C. en 39. Vice-président du 
conseil en 40 suppleant du B.P. en 46, titulaire en 48 et ministre des finances. Eclipse passagère en 52 où il ne fait pas 
partie du presidium designé après le XIXe congrès : revient en surface après la mort de Staline, et, après 1957 est en même 
temps 1er vice-président du conseil et membre du présidium Président du conseil des ministres de l'U.R.S.S. et second 
personnage du regime à partir de 1964.

KOSTÉRINE, Alexis -Evgrafovitch (1896-1968). KOSTÉRINE, Alexis -Evgrafovitch (1896-1968). 
Fils d'ouvrier, né dans la Basse-Volga, milite à seize ans, bolchevik en 1916. Pendant la guerre civile, l'un des dirigeants du 
mouvement des partisans dans la Caucase du nord. Journaliste et écrivain, auteur de plusieurs romans et recueils de 
nouvelles. Licencié, puis arreté en mai 1938, emprisonné, notamment à la prison centrale de Magadan à Kolyma. Libéré en 
1955, réintégré dans le P.C.U.S.,  auteur de lettres aux congrès du parti  pour la défense des Tatars de Crimée et des 
Allemands de la Basse-Volga. Exclu à nouveau en 1957, puis réintégré : écrits littéraires dans Novy Mir et en  samizdat. 
Animateur et inspirateur de l'opposition communiste depuis 1966 au moins. Proteste contre l'intervention en Tchécoslova
quie  en 1968.  Exclu  de l'Union des écrivains,  puis  du P.C.U.S.,  renvoie sa carte  du parti  le  24 octobre.  Meurt  le  14 
novembre 1968. Son enterrement constitue le premier meeting public de l'opposition dans la période contemporaine. 

KOTZIOUBINSKI, Iouri (1897-1937KOTZIOUBINSKI, Iouri (1897-1937  ?). ?). 
Fils d'un écrivain connu, bolchevik en 1914, organisateur à Kharkov, y préside, en décembre 17, le premier conseil des 
commissaires du peuple d'Ukraine. Arrêté, condamné à mort, délivré par les gardes rouges. Commissaire du peuple à la 
guerre en Ukraine en 1918. Sympathisant du groupe déciste, membre de l'opposition de 23, affecté dans la diplomatie à 
Vienne, puis Varsovie. Dirige l'opposition unifiée en Ukraine. Exclu, mis en cause au deuxieme procès de Moscou, fusillé 
sans jugement.

KOUIBYCHEV, Valentin (1888-1935). KOUIBYCHEV, Valentin (1888-1935). 
Fils d'officier, bolchevik en 1904, exclu de l'Ecole militaire de médecine en 1906. Organisateur dans la région de la Volga, 
dirige l'insurrection à Samara. Commissaire pendant la guerre civile, se lie à Staline sur le front sud. Membre du C.C. en 22, 
membre de la commission centrale de contrôle dont il  est  président en 23, puis commissaire du peuple à l'inspection 
ouvrière et paysanne. Membre du B.P. en 27 et responsable de la commission du plan. Les accusés du troisième procès de 
Moscou seront accusés notamment de l'avoir assassiné. 

KOUZNETZOV, Alexis. KOUZNETZOV, Alexis. 
Adhère en 1925, carrière d'apparatchik, un des dirigeants de Léningrad pendant le siège, secrétaire de la ville en 44. Secré
taire du C.C. en 1946, disparaît au début de 49 dans « l'affaire de Léningrad ».

 KOUZNETZOV, Vassili (né en 1901).  KOUZNETZOV, Vassili (né en 1901). 
De famille paysanne, études d'ingénieur de 21 à 26. Adhère en 1927, ingénieur dans la métallurgie pendant quatre ans. Etu
diant d'échange aux U.S.A. en 31, diplômé de l'Institut Carnegie de technologie de Pittsburgh, stagiaire à la direction des 
usines  Ford  de  Detroit.  Ingénieur  en  chef  de  l'administration  des  aciers  spéciaux,  vice-président  du  Gosplan  en  40. 
Président du conseil central des syndicats et vice-président de la F.S.M. Titulaire du C.C. en 52. Ambassadeur en Chine 
après la mort de Staline, prépare avec Ch. Dohlen les accords de Genève. Vice-ministre des affaires étrangères en 1958. 

KOZLOV, Frol (1908-1965). KOZLOV, Frol (1908-1965). 
Fils de paysan, adhère en 1926. Etudes supérieures d'ingénieur ensuite. Ingénieur à Ijevsk en 36, passe dans l'appareil lors 
de la grande purge, et devient secrétaire de la ville en 40. De 44 à 41 dans l'appareil du C.C., secrétaire à l'usine Kirov en 
49, 1er secrétaire de Léningrad en 52, 1er secrétaire régional en 53. Au C.C. en 52, suppléant du présidium en février 57 
titulaire en juin. Secrétaire du C.C. en mai 1960. 

KRASSINE, Léonide (1870-1926). KRASSINE, Léonide (1870-1926). 
Etudiant, social-démocrate en 1890. Ingénieur électricien, organisateur du réseau et de l'imprimerie clandestine de l'lskra. 
Bolchevik de la première heure, au C.C. en 1903. Lié en 1904 au millionnaire Morozov qui financera ses activités. Dirige les 
bolcheviks de Saint-Pétersbourg en 1905. Bras droit de Lénine, responsable des groupes d'action et fabricant clandestin 
d'explosifs, il est arrêté en 1907. En émigration, dirige le groupe Vpériod et rompt avec Lénine en 1909. Ingénieur à Berlin 
chez Siemens, il reprend ses études et renonce à l'activité militante. Directeur de l’usine Siemens de Saint-Pétersbourg. 
Revient en 1917 au parti bolchevique et sera commissaire du peuple en 1917, puis ambassadeur à Londres et à Paris. Au 
C.C. en 1924. Son prestige de grand ingénieur permettra de rallier au régime bien des techniciens.

 KRESTINSKI, Nicolas (1883-1938).  KRESTINSKI, Nicolas (1883-1938). 
Etudiant en droit, entré au parti en 1901, bolchevik en 1903. Plusieurs fois arrêté et condamné. Collabore avec les menche
viks de gauche en 1917. Préside le 1er congrès des soviets de l'Oural. Elu au C.C. en août 17, puis jusqu'en 21, secrétaire 
du C.C. de 19 à 21. Nommé ambassadeur d'Allemagne en octobre 21, sympathise, sans y participer, avec les oppositions 



de 23 et de 26-27, s'en désolidarise en 28. Condamné à mort et exécuté après le troisième procès où il nie pendant 24 
heures les aveux faits à l'enquête. 

KRJIJANOVSKI, Gleb (1872-1959). KRJIJANOVSKI, Gleb (1872-1959). 
Ingénieur électricien, diplômé en 1894. Organisateur avec Lénine de l'Union pour la libération de la classe ouvrière. Arrêté 
en 1895, déporté jusqu'en 1900. Libéré, rejoint le réseau de l'lskra, organise la préparation du IIe congrès qui l'élira au C.C. 
Participe à Kiev à la révolution de 1905. Quitte l'activité militante après 1907. Après 1917, préside la commission d'électri
fication, la commission du Plan pendant plusieurs années et sera vice-président de l'Académie des sciences de l'U.R.S.S. 
de 29 à 39. 

KROUPSKAIA, Nadejda (1869-1939). KROUPSKAIA, Nadejda (1869-1939). 
Fille d'officier, dans un cercle marxiste illégal en 1891 arrêtée et déportée pour trois ans en 1896 ; épouse Lénine en 1898 et 
sera dès lors sa principale collaboratrice. Organisatrice du réseau clandestin de l’Iskra, assurera les lialsons entre Saint-Pé
ttersbourg et la Finlande en 1905-07. Après la révolution, se spécialise dans les problèmes d'éducation. Membre de la com
mission centrale de contrôle, elle est, avec Zinoviev et Kamenev à la tête de la nouvelle opposition, puis de l'opposition 
unifiée qu'elle abandonne en 26. Elle fera désormais toutes les déclarations exigées d'elle par Staline.

 KRYLENKO, Nicolas (1885-1940 KRYLENKO, Nicolas (1885-1940  ?). ?). 
Etudiant, diplômé des facultés de droit, d'histoire et philologie de Saint-Pétersbourg. Populaire dirigeant étudiant pendant la 
révolution, plusieurs fois arrêté en 1905. Devenu bolchevik, manifeste des tendances anarcho-syndicalistes, mais revient au 
parti. Assure la liaison avec Lénine en 1913. Pendant la guerre, engagé sous une fausse identité, devient sous-lieutenant. 
Commandant en chef après Octobre, organisateur des tribunaux révolutionnaires, après 22 vice-commissaire à la justice, 
procureur général près la cour suprême. Commissaire à la Justice en 36, disparaît en 38. Réhabilité en 56. 

KUUSINEN, Otto (1881-1964). KUUSINEN, Otto (1881-1964). 
Etudiant, puis professeur de philosophie en 1905, participe à la révolution de 1905. Député, dirigeant de la fraction du centre 
du parti social-démocrate finlandais. En 18, membre du gouvernement révolutionnaire de Finlande, se rallie au bolchevisme 
après la défaite et fonde le rarti communiste finlandais. De 21 à 39, secrétaire de l'exécuti de l'Internationale. En 39, chef du 
gouvernement fantoche carélo-finnois, puis président du soviet suprême de la république soviétique carélo-finnoise en 40. 
Membre du présidium en 52, quitte en 53 et y revient en 57. Depuis cette date, secrétaire du C.C. Participe à la désta
linisation. 

LACHÉVITCH, Michel (1884-1928). LACHÉVITCH, Michel (1884-1928). 
Ouvrier, bolchevik en 1903, un des dirigeants les plus populaires de Saint-Pétersbourg. Sous-officier pendant la guerre, 
rallie son régiment à la révolution. Membre du comité militaire révolutionnaire en 17, du C.C. en 18, responsable du comité 
de défense de Pétrograd en 1921 ; lié à Zinoviev, devient, en 1924, vice-commissaire à la défense. Dirigeant de l'opposition 
unifiée, sanctionné en 26 pour une activité « fractionnelle », meurt accidentellement en Sibérie où il a été envoyé après avoir 
été exclu.

 LARINE, Michel (Lourié dit) (1882-1932).  LARINE, Michel (Lourié dit) (1882-1932). 
Etudiant, organisateur du parti en 1901 à Simféropol, condamné à huit ans de déportation en 1902, évadé, revenu en 1904, 
arrêté en 1905. Revient et dirige la fraction des mencheviks « liquidateurs ». Arrêté et expulsé en 1913. Internationaliste 
pendant la guerre, adhère au parti bolchevique à l'été 17. Spécialiste des questions économiques, participe a plusieurs 
oppositions, votant publiquement contre le parti,  à l'exécutif  des soviets en 17. Rallié à Staline en 26, il  sera l'un des 
premiers à parler de la nécessité d'employer la force contre l'opposition. 

LATSIS, Martin (Sudrabs) (1888-1937LATSIS, Martin (Sudrabs) (1888-1937  ?). ?). 
Letton, social-démocrate en 1905; bolchevik, membre du comité de Pétrograd, du comité militaire révolutionnaire en 1917. 
Un des premiers responsables de la Tchéka, qu'il dirigera en Ukraine pendant la guerre civile. Disparu au cours de la 
grande purge. 

LÉNINE, Vladimir (Oulianov, dit) (1870-1924). LÉNINE, Vladimir (Oulianov, dit) (1870-1924). 
Fils de fonctionnaires de petite noblesse ; marqué dès sa jeunesse par les idées populistes. Un frère aîné pendu pour un 
attentat  contre  le  tsar.  Etudes à Kazan,  puis  St-Pétersbourg.  Appartient  à  un cercle  marxiste  des 1887 et  engage la 
polémique contre le populisme et le « marxisme légal ». Organise en 1895 avec Martov l'Union pour la libération de la 
classe ouvrière, afin de développer les idées marxistes dans la classe ouvrière. Arrêté, déporté en 1897, émigre en Europe 
où il est l'un des fondateurs de l'lskra et de son réseau. Leader des bolcheviks à partir de 1903. En Russie en 1905, émigre 
de nouveau et  séjourne en Finlande, en France, en Pologne, en Suisse. Impose les thèses d'avril  contre les « vieux-
bolcheviks » et sera président du conseil des commissaires du peuple jusqu'à sa mort, en janvier 24. Il avait pratiquement 
cessé toute activité depuis presque un an. 



LITVINOV, Maxime (Wallach, dit) (1876-1951). LITVINOV, Maxime (Wallach, dit) (1876-1951). 
Etudiant, membre du parti en 1898, dèporté de 1899 à 1902, rejoint l'lskra. Délégué à Londres en 1903, devient bolchevik. 
Organisateur clandestin, assure l'achat d'armes à l'étranger pendant la révolution de 1905, puis le transport hors de Russie 
des fonds provenant du célèbre hold-up de Bakou. Fixé en Angleterre en 1907, milite dans l'émigration et représente le 
gouvernement bolchevique après la révolution. Vice-commissaire aux affaires étrangères en 21, commissaire de 30 à 39, 
ambassadeur à Washington de 41 à 43, vice-commissaire de nouveau de 41 à 46.

LITVINOV, Pavel Mikhaïlovitch (né en 1910). LITVINOV, Pavel Mikhaïlovitch (né en 1910). 
Petit-fils  du  précédent.  Assistant  de  physique  à Moscou.  Organisateur  de  la  défense de  Boukovsky,  puis,  malgré les 
pressions du K. G. B. de la défense de Guinzbourg et Galanskov, auteur de l'« Apel à l'opinion publique mondiale et à 
l'opinion publique soviétique » du 10 janvier 1968. Revoqué de ses fonctions. Organise la manifestation du 25 août sur la 
place Rouge. Arrêté, condmné en octobre à cmq ans de travaux correctifs. Exilé en Sibérie. 

LOMOV, Georges (Oppokov) (1888-1937). LOMOV, Georges (Oppokov) (1888-1937). 
Etudiant en droit, devenu bolchevik après 1905 et organisateur à Moscou du syndicat des métaux. Commissaire à la justice 
en 17. Communiste de gauche en 18, combat les thèses de Lénine sur l'administration des entreprises. Elu au C.C en 17 et 
18, passe ensuite dans l'appareil économique et dirige notamment l'industrie pétrolière. Réélu au C.C. en 1925-27 et 30. 
Fusillé sans jugement en 37. Réhabilité en 61. 

LOUNATCHARSIKI, Anatole (1873-1933). LOUNATCHARSIKI, Anatole (1873-1933). 
Ecrivain et critique littéraire, milite dès 1892, membre du parti en 1898, bolchevik dès 1903. Dirige en 1909 la fraction 
vpériodiste et rompt avec Lenine, passe ensuite aux mencheviks. Internahonaliste pendant la guerre, adhère à l'organisation 
Interrayons et au parti bolchevique avec elle en juillet. Commissaire à l'éducation en 17, il démissionne pour protester contre 
la  destruction  d'églises  anciennes  au  cours  des  combats  et  reprend  sa  démission  quand  la  nouvelle  est  démentie. 
Protecteur des peintres abstraits; esprit indépendant jusqu'en 22, multiplie ensuite les gestes de soumission à l'appareil. 
Relevé de ses fonctions en 29. Nommé ambassadeur à Madrid en 33, meurt à Paris en se rendant à son poste. 

LOUTOVINOV, Iouri (1887-1924). LOUTOVINOV, Iouri (1887-1924). 
Ouvrier métallurgiste. Bolchevik en 1904. Organisateur syndical. Réorganise le parti dans le Donbass au cours de la guerre. 
Dirige en 17 le syndicat des métaux. Organisateur de l'opposition ouvrière, muté à l'étranger, se suicide en mars 24 après la 
défaite de l'opposition et la mort de Lénine. 

LOZOVSKI, Salomon (Dridzo) (1878-1952). LOZOVSKI, Salomon (Dridzo) (1878-1952). 
Ouvrier, adhère au parti en 1901, bolchevik en 1903, émigre en 1909, et se range dans la fraction des conciliateurs; milite 
dans le mouvement ouvrier français jusqu'en 17. Rejoint le parti en juillet 17. Partisan de la coalition avec les mencheviks, 
fonde le parti socialiste ouvrier. Dirigeant du syndicat des ouvriers du textile, préside une action syndicale d'opposition. 
Réintégré en 19, sera désormais d'une orthodoxie constante. Président de l'Internationale syndicale rouge de 21 à 37, puis 
vice-commissaire aux affaires étrangères. En 44, sous-chef du bureau d'information. Epuré en 49. Réhabilité en 56. 

MAISKI, Ivan (Liakhovetski) (1884-1952). MAISKI, Ivan (Liakhovetski) (1884-1952). 
Diplômé d'économie politique de l'université de Munich. Menchevik, plusieurs fois arrêté, deux fois déporté, neuf années 
d'émigration. Collabore à Naché Slovo pendant la guerre. Membre du C.C. du parti menchevique en 1917, en démissionne 
en été 18, parce que la majorité condamne la participation à la lutte armée contre le régime bolchevique. Devient ministre 
d'un gouvernement blanc, est exclu pour cette raison du parti menchevique. Adhère au parti bolchevique à la fin de la 
guerre civile. Dans les services diplomatiques, à Moscou de 25 à 32, de 32 à 43 ambassadeur en Grande-Bretagne, l'un 
des rares diplomates épargnés par la grande purge; devient  ensuite vice-ministre des affaires étrangères.  A laissé de 
nombreux ouvrages sur la Mongolie, l'Allemagne, l'Espagne et ses mémoires, traduits en anglais. 

MALENKOV, Georges (né en 1902). MALENKOV, Georges (né en 1902). 
D'origine  petite-bourgeoise,  lycéen  en  1917.  Commissaire  pendant  la  guerre  civile,  adhère  en  1920.  De  20  à  21, 
responsable politique de l'armée au Turkestan. De 22 à 25, étudiant à l'école technique supérieure de Moscou, secrétaire du 
parti à l'école, se distingue dans la lutte contre l'opposition de 23. Diplômé, entre dans l'appareil du C.C. en 1925. Travaille 
vraisemblablement au secretariat personnel de Staline. De 30 à 34, responsable de l'organisation instruction pour la région 
de Moscou. De 34 à 39, chef du directoire des cadres au secrétariat du C.C. En 39, membre du C.C., secrétaire du parti et 
responsable des cadres, suppléant du B.P., membre du comité de défense en 42. Vice-président du conseil, 2e secrétaire et 
titulaire du B.P. il est président du gouvernement à la mort de Staline Démissionne en février 55 et devient vice-président et 
ministre  de l'industrie  électrique.  En juin  57,  exclu  du C.C.,  nommé directeur  de centrale  au  Kazakhstan.  Accusé par 
Khrouchtchev d'être « co-responsable » dans « l'affaire de Léningrad ».



MALIK, Jacob (né en 1906). MALIK, Jacob (né en 1906). 
Diplômé d'études supérieures d'économie politique à Kharkov en 1930, fonctionnaire de l'économie en Ukraine. De 36 à 37 
en pleine purge, effectue un stage à l'école des diplomates rouges. Adhère au parti en 38. Au ministère des affaires étran
gères, service de presse de 37 à 39, conseiller d'ambassade de 39 à 42, puis ambassadeur au Japon de 42 à 46, puis vice-
ministre des affaires étrangères, ambassadeur à Londres et délégué à l'O.N.U. 

MALINOVSKI, Rodion (1898-1967). MALINOVSKI, Rodion (1898-1967). 
Fils d'ouvrier, engagé volontaire à 15 ans. Combat en France pendant la guerre mondiale. Débarqué en Extrême-Orient, 
passe à l'armée rouge. Adhère en 26. Diplômé de l'Académie Frounzé en 30. Rôle important pendant la deuxième guerre 
mondiale maréchal en 44. Au C.C. en 54, ministre de la défense en 57 après Joukov.

 MANUILSKI, Dimitri (1883-1952).  MANUILSKI, Dimitri (1883-1952). 
Fils de pope, étudiant, bolchevik en 1903. Insurgé à Cronstadt en 1906 et déporté. S'évade et émigre travaille avec Trotsky 
puis rallie le groupe de Vpériod. Collaborateur de Naché slovo pendant la guerre, adhère en 17 au parti bolchevique par le 
biais de l’organisation interrayons. Au C.C. ukrainien en 18. Membre du C C. à partir de 22. Passe dans l'appareil de l'Inter
natIonale : secrétaire de son exécutif de 29 à 34. Dans les services diplomatiques à partir de 43, de 44 à 52, ministre des 
affaires étrangères de l'Ukraine, qu'il représente à l'O.N.U. 

MARTCHENKO, Anatole (né en 1938). MARTCHENKO, Anatole (né en 1938). 
Fils d'ouvriers illettrés. Huit années d'école : travailleur spécialisé dans le sondage, chef d'équipe. Arrêté à la suite d'une rixe 
dans le foyer où il réside au Karaganda, tente de s'évader, est pris à la frontière iranienne en octobre 1960. Condamné pour 
« trahison » le 3 mars 1961, à six ans de déportation. Connait Iouli Daniel, vers la fin de sa détention. Libéré en novembre 
1966. Tout en travaillant comme débardeur rédige ses mémoires de camp (Mon Témoignage). Persécuté par la police, se 
lance à la fois dans une campagne de dénonciation des camps et de soutien du peuple tchécoslovaque, auteur d'une « 
lettre  ouverte »  qu'il  adresse  aux  principaux  journaux  communistes  du  monde  le  22  juillet  1968.  Arrêté  le  29  juillet, 
condamné à un an de prison pour « infraction au règlement des passeports ». Condamné le 20 août 1969 à deux ans 
supplémentaIres pour son attitude au camp. Libéré à l'été 1971. 

MARTYNOV, Alexandre (Picker) (186j-1935L MARTYNOV, Alexandre (Picker) (186j-1935L 
Fils de commerçants, adhère à « La volonté du peuple » en 1884. Exclu de l'Université en 86. Condamné à 4 ans de prison 
en 87. Adhère au parti social-démocrate en 1899. Leader des « économistes », polémique contre Lénine et l'lskra. Un des 
chefs de file des « liquidateurs », internationaliste pendant la guerre. A l'écart de tout pendant la guerre civile, adhère au 
parti bolchevique en 25 et sera jusqu'à sa mort employé dans l'appareil de l’I.C., dont il défend la politique chinoise contre 
l'opposition. 

MAZOUROV, Cyrille (né en 1914). MAZOUROV, Cyrille (né en 1914). 
Diplômé d'une école de chemins de fer en 1933, technicien, puis apparatchik de komsomol. Mobilisé jusqu'en 1942, puis 
secrétaire du C.C. du komsomol de Biélorussie, affecté au travail de partisans derrière les lignes allemandes. 1er secrétaire 
du komsomol de Biélorussie en 46, passe au parti, 1er secrétaire régional du parti à Minsk, puis président et 1er secrétaire en 
Biélorussie. Membre du C.C. en 46, suppléant du présidium en juin 57, titulaire en décembre. 

MEKHLIS, Léon (1889-1953). MEKHLIS, Léon (1889-1953). 
Tailleur, adhère en 1918, commissaire pendant la guerre civile; apparatchik, travaille au commissariat à l'inspection ouvrière 
et  paysanne, puis dans l'appareil  du C.C. Secrétaire de Staline,  diplômé de l'Institut des professeurs rouges en 1930, 
membre du comité de rédaction de la Pravda, chef de l'administration politique de l'armée rouge en 1937, responsable du 
contrôle d’Etat en 40. Suppléant du C.C. en 34, titulaire et membre du bureau d'organisation en 39, jusqu'en 1952.

 MENJINSKI, Viatcheslav (1874-1934).  MENJINSKI, Viatcheslav (1874-1934). 
Polonais,  étudiant  en  droit,  adhère  au  parti  social-démocrate,  en  1902,  bolchevik  en  1903.  Participe  en  Russie  à  la 
révolution de 1905. Emigré de 1909 à 1917, membre de la fraction vpériodiste,  rejoint  les bolcheviks en 17. Après la 
révolution,  commissaire  du  peuple  aux  finances,  puis  consul-général  à  Berlin  en  19,  chef  du  bureau  spécial  des 
renseignements à partir de 21, membre du collège de la Tchéka, puis de la Guépéou, adjoint de Dzerjinski, à qui il succède 
comme chef de la Guépéou en 26. Son successeur, Iagoda, sera accusé de l'avoir fait empoisonner.

 MIKHAILOV, Nicolas (né en 1906).  MIKHAILOV, Nicolas (né en 1906). 
Ouvrier  de Moscou. Adhère en 1930. Responsable d'une unité de travailleurs de choc en 1932. passe dans l'appareil 
comme responsable de presse à divers échelons : à la Pravda en 37. Passe dans le Komsomol lors de sa grande purge, 
responsable de son journal puis secrétaire généraf de l'organisation de 1938 à 1952, à 46 ans. Membre du C. C en 39, réélu 
en 52 et 56. Secrétaire du C.C. et membre du présidium en 52; 1er secrétaire de Moscou en mars 53 ; membre du tribunal 
qui condamne Béria. De mai 54 à mars 55, ambassadeur à Varsovie, puis ministre de la culture jusqu'en 60. 



MIKOYAN, Anastase (1895-1971). MIKOYAN, Anastase (1895-1971). 
Famille bourgeoise, études au séminaire de Tiflis. Adhère au parti cadet, puis au parti bolchevique en 1915. Membre du 
comité de Bakou en 1917, dans le Caucase pendant la guerre civile. Succède à Kaganovitch comme secrétaire à Nijni-
Novgorod quand Molotov y préside le soviet; sera remplacé par Jdanov. De 22 à 26, secrétaire dans le Nord-Caucase. 
Suppléant du C.C. en 22, titulaire à partir de 23, suppléant du B.P. en 27, titulaire en 31. A été commissaire du peuple 
notamment au ravitaillement, à l'industrie légère, au commerce. Vice-président du conseil en 37. S'est présenté comme 
menace par Staline dans la dernière période : plusieurs de ses fils auraient été arrêtés et déportés. A lancé au XXe congrès 
la première attaque publique contre Staline. Négocie pendant cinq semaines avec Fidel Castro en 1962, après la crise de 
Cuba. Prend sa retraite en 1966.

 MILIOUTINE, Vladimir (1884-1942 '1).  MILIOUTINE, Vladimir (1884-1942 '1). 
Economiste, bolchevik en 1910, huit fois arrêté avant 1917, cinq fois condamné à la prison et deux fois à la déportation. 
Président du soviet de Saratov. Commissaire à l'agriculture en 17, partisan d'un gouvernement de coalition, n'est pas réélu 
en 18 au C.C. alors qu'il en était depuis avril 17. Passe dans l'appareil économique, sera suppléant en 20 et 21. Directeur de 
l'office central des statistiques en 28. Disparaît pendant, les purges. 

MJAVANADZÉ, Vassili (né en 1902). MJAVANADZÉ, Vassili (né en 1902). 
Entre dans une école militaire en 1924, adhère au parti en 1927. Dans l'armée jusqu'en 33. Elève de l'Académie Lenine 
pour les responsables politiques de l'armée, occupera de hautes fonctions en Finlande et  sur divers fronts pendant la 
guerre. Apparatchik en Ukraine après-guerre, 1er secrétaire du C. C: de Géorgie en 1953, membre du C.C. en 56 et, depuis 
57, suppleant du présidium. 

MOLOTOV (Viatcheslav Skriabine, dit) (né en 1890) . MOLOTOV (Viatcheslav Skriabine, dit) (né en 1890) . 
Issu d'une famille bourgeoise, parent du compositeur Skriabine. Etudiant à Kazan, bolchevik en 1906, condamné à deux ans 
de déportation; reprend études et action militante à St-Pétersbourg en 1908. Arrêté, déporté et évadé en 1915, devient 
membre  du bureau russe clandestin.  Dirige la  Pravda en février-mars 1917 et  s'oppose à  la  Ligne «  défensiste » de 
Kamenev et Staline avec qui il se lie bientot. Suppléant du C.C. en 1920, titulaire et secrétaire du C.C. en 1921, membre du 
B.P. En 1925, il réorganise notamment le parti à Léningrad après la défaite de Zinoviev. Président de l'Internationale en 
1930-31, président du conseil de 1930 à 1940, commissaire puis ministre des affaires étrangères de 1940 à 1949, il semble 
bien avoir été le premier lieutenant de Staline, ce qui ne l'a pas empêché d'être menacé au cours de la grande purge, puis à 
la veille  de la mort  de Staline.  En 1953, de nouveau ministre  des affaires étrangères et  vice-président,  il  se heurte à 
Khrouchtchev et fait son autocritique en 1956. Eliminé en 1957 comme leader du groupe « anti-parti », remplit diverses 
fonctions diplomatiques à Oulan-Bator, puis Vienne. Semble avoir depuis maintenu une attitude d'opposition à la ligne de 
Khrouchtchev qui l'a attaqué publiquement; accusé de porter la responsablhète de nombreux crimes par plusieurs orateurs 
du XXIIe congrès. 

MOUKIUTDINOV, Nouriddine (né en 1917). MOUKIUTDINOV, Nouriddine (né en 1917). 
Fils de paysan. Etudes supérieures d'économie politique : diplômé en 1940. Adhère au parti en 1942, chargé de cours de 
formation politique. Instructeur du P.C. Ouzbek en 46 puis  apparatchik.  1er secrétaire de Tachkent en 50, président du 
conseil d'Ouzbeskistan en 51, membre du C.C. en 52, devient en 55 1er secrétaire du C.C. d'Oubekistan. Suppléant du 
présidium en 56, titulaire et secrétaire du C.C. en décembre 57. N'est plus que titulaire du C.C. en 61. 

MOURALOV, Nicolas (1877-1937). MOURALOV, Nicolas (1877-1937). 
Fils  de paysans, études d'agronome. Social-démocrate,  bolchevik  en 1903.  Participe à la révolution de 1905. Jugé et 
acquitté pour avoir abattu un pogromiste. Un des dirigeants du soviet de Moscou après février 17, chef des gardes-rouges 
qui prennent le Kremlin en octobre. D'abord membre de l'état-major de Trotsky, occupe divers commandements pendant la 
guerre  civile;  en  21,  commandant  militaire  de  l'arrondissement  de  Moscou,  en  24  du  Nord-Caucase.  Membre  de  la 
commission centrale de contrôle. Participe à l'opposition de 23 et à l'opposition unifiée. Exclu en 27 et déporté. Signe avec 
Racovski la déclaration de l'opposition au XVIe congrès. Libéré, refuse de signer une déclaration contre Trotsky, et travaille 
comme agronome,  ayant  renoncé à toute activité  politique.  Condamné à mort  et  fusillé  après le  deuxième procès de 
Moscou. 

MOURANOV, Matvéi (1873-1959). MOURANOV, Matvéi (1873-1959). 
Bolchevik de 1903. Député à la IVe douma. Membre de la commission centrale de contrôle de 1922 à 1934. Considéré 
comme « disparu » pendant les purges, reparait après la mort de Staline. Décoré de l'ordre de Lénine. 

MRATCHKOVSKI, Serge (1883-1936). MRATCHKOVSKI, Serge (1883-1936). 
Né en prison de parents condamnés politiques, milite très jeune et devient bolchevik en 1905. Pendant la guerre civile, chef 
de partisans en Sibérie contre Koltchak. Après la guerre, commandant militaire du district de l'Oural. Lié à Trotsky, membre 
dirigeant de l'opposition unifiée, arrêté en 27, pour avoir organisé une imprimerie clandestine, exclu et déporté. Capitule en 
29. Travaille ensuite comme technicien à la construction du chemin de fer Amour-Baïkal. Staline se plaint à lui de n'être « 



entouré que d'imbéciles ». Condamné à mort et fusillé après le premier procès de Moscou. 

NEVSKI, Vladimir (Krivobokov) (1876-1937NEVSKI, Vladimir (Krivobokov) (1876-1937  ?)?)
Etudiant puis historien. Membre du parti en 1897, bolchevik en 1903, plusieurs fois arrêté. Crée en 17 l'organisation militaire 
à Pétrograd avec Porlvoiski. Membre du comité militaire révolutionnaire, puis commissaire du peuple aux communications. 
Recteur de l'université communiste Sverdlov, rédacteur en chef de la revue historique Krasnaia Letopis, auteur de plusieurs 
ouvrages historiques dont une histoire de la guerre civile et une autre du parti bolchevique. Président de la Société des 
vieux-bolcheviks dissoute en 35. Proteste contre le premier procès de Moscou et l'exécution de Zinoviev, Kamenev et autres 
: arrêté et fusillé sans procès. 

NOGUINE, Victor (1878-1924). NOGUINE, Victor (1878-1924). 
Ouvrier du textile, membre du parti social-démocrate, dès 98, bolchevik en 1903 après avoir été un des premiers du reseau 
de l'Iskra. Tour à tour déporté, émigré, clandestin. Conciliateur en 1910. Arrêté en 1912 alors qu'il essaie de mettre sur pied 
un comité d'organisation en Russie. Elu au C.C. en avril et août 17 adversaire des thèses d'avril, puis partisan d'un gou
vernement de coalition. Commissaire du peuple à l'industrie et au commerce, vote à l'Exécutif contre les bolcheviks. N'est 
pas réélu ultérieu'rement au C.C. Malgré sa mort prématurée, sera traité en « ennemi du peuple » à l'époque stalinienne et 
rayé des manuels d'histoire du parti. 

ORDJONIKIDZÉ, Grégoire (Sergo) (1886-1937). ORDJONIKIDZÉ, Grégoire (Sergo) (1886-1937). 
Géorgien, élève-infirmier, adhère au parti, fraction bolchevique en 1903 à Tiflis. Lié à Staline, organisateur clandestin dans 
le Caucase, plusieurs fois arrêté. Elève de l'école de Longjumeau envoyé en Russie par le C.C. pour preparer la conférence 
de Prague, réussit à mettre sur pied, avec Sérébriakov le comité d'organisation clandestin. Elu au C.C. à Prague. Sera réélu 
en 21 et 22. Après la révolution et la guerre civile où il joue un rôle actif, secrétaire du parti en Transcaucasie, dirige en 22 la  
« russification » de la Georgie avec une brutalité qui lui vaut une demande d'exclusion déposée par Lénine. Suppléant du 
B.P. en 26. Membre de la commission centrale de contrôle, président en novembre, mène l'enquête contre l'opposition uni
fiée. Redevient suppléant du B.P. en 30, titulaire en 34. commissaire à l'industrie lourde en 28. Il est contraint au suiside en 
37 après avoir vainement tenté de sauver son frère, vieux bolchevIk, et son adjoint Piatakov, exécuté après le deuxième 
procès de Moscou. 

OSSINSKI  N. (Valérien Obolenski, dit) (1887-1938OSSINSKI  N. (Valérien Obolenski, dit) (1887-1938  ?). ?). 
Fils d'une grande famille princière; socialiste,  puis bolchevik à l'université de Moscou en 1907. Plusieurs fois arrêté et 
dèporté. Membre du C.R.M. de Kharkov. Président du conseil de l'économie nationale en 18, animateur des communistes 
de gauche, sympathise avec le groupe déciste. Suppléant du C.C. en 21, signataire de la lettre des 46, se rallie avant la 
formation de l'opposition unifiée. Réélu au C.C. en 25, 27 et 30, remplit des fonctions d'expert aux affaires étrangères avant 
d'être le directeur de l'office central des statistiques et le créateur de l'industrie automobile en U.R.S.S. Arrêté à une date 
inconnue, témoigne contre Boukharine au troisième procès de Moscou, puis disparaît. 

OUGLANOV, Nicolas (1886-1938OUGLANOV, Nicolas (1886-1938  ?). ?). 
Fils de paysan, bolchevik en 1907, plusieurs fois arrêté avant la révolution. Membre du soviet de Pétrograd en 17, puis 
commissaire dans l'armée qui défend Pétrograd. Secrétaire du parti à Pétrograd en 21, secretaire régional à Nijni-Novgorod. 
Membre du C.C. en avril 23, transféré à Moscou à l'été 24 à la veille de l'éclatement de la troïka. Sert Staline contre Zinoviev 
et Kamenev, membre du bureau d'organisation et suppléant du B.P. en 25. Membre du groupe droitier en 28, relevé de ses 
fonctions en 29, fait  son autocritique, mais n'est  pas réélu  au C.C. en 30. Compromis dans l'affaire de la plate-forme 
Rioutine, disparaît pendant les purges. 

OUNSCHLICHT, Joseph (1879-1937OUNSCHLICHT, Joseph (1879-1937  ?). ?). 
Social-démocrate polonais, leader de la tendance pro-bolchevique en 1912. Emigre en 1914. Participe à la préparation de 
l'insurrection d'octobre, devient adjoint de Dzerjinski à la Tchéka. Hautes responsabilités dans l'armée après 25, notamment 
vice-ministre de la défense, puis, à partir de 33, chef de l'organisation para-militaire Ossoaviakhim. Disparait en 37, pendant 
les purges. 

OURITSKI, Moïse (1873.-1918). OURITSKI, Moïse (1873.-1918). 
Militant social-démocrate dès les années 1890, déporté de 1897 à 1902 en Sibérie où il se lie avec Trotsky. Président du 
soviet  de Krasnoïarsk pendant  la  révolution de 1905.  Collabore avec Trotsky à la  Pravda  de Vienne et  sera l'un des 
dirigeants  de  l'organisation  interrayons.  Bolchevik  en  juillet  17.  Elu  au  C.C.  en  août  17,  membre  du  comité  militaire 
révolutionnaire. Suppléant du C.C. en 18, chef de la tchéka de Pétrograd, assassiné en août par un terroriste s. r.

PACHUKANIS, Eugène (1891-1938 ?). PACHUKANIS, Eugène (1891-1938 ?). 
Fils de paysan lithuanien, étudiant en droit et juriste, bolchevik en 1924. Adjoint de Stoutchka à la justice. Publie en 1924 la 
Théorie  générale  du  droit  et  le  marxisme.  Directeur  de  l'institut  juridique  de  Moscou,  vice-président  de  l'Académie 
communiste, vice-commissaire du peuple à la justice de la R.S.F.S.R.Attaqué violemment dans la presse au début de 37, 



disparaît. 

PERVOUKHINE, Michel (né en 1904). PERVOUKHINE, Michel (né en 1904). 
Fils de forgèron, adhère au parti  et au Komsomol en 1919. Etudes à Moscou d'abord à l'Institut d'économie nationale, 
diplômé d'ingénieur d'électricité en 29. De 30 à 39, travaille dans l'industrie, successivement ingénieur électricien, chef de 
département dans une usine, directeur de centrale, ingénieur en chef du trust de l'électricité de Moscou, chef de l'adminis
tration centrale de l'électricité, commissaire à l'industrie électrique et membre du C.C. en 1939. Vice-président du conseil de 
43 à 45, ministre de l'industrie chimique en 46, vice-président de nouveau en 1950, membre du présidium en 52 et en 56. 
Accusé de complicité avec le groupe « anti-parti », non réélu au présidium en 57. Ambassadeur en Allemagne orientale de 
58 à 62 . 

PETERS, Jacques (1886-1937 ?). PETERS, Jacques (1886-1937 ?). 
Letton, social-démocrate en 1904, membre du comité central.  Bolchevik, membre du comité militaire révolutionnaire de 
Pétrograd en 17, puis du collège de la Tchéka. Vice-président de la Tchéka et président du tribunal révolutionnaire en 1918. 
Carrière dans la Guépéou. Sera membre de la commission centrale de contrôle. Disparait pendant les purges.

PETROVSKI, Grégoire (1877-1958). PETROVSKI, Grégoire (1877-1958). 
Fils d'artisan d'Ukraine. Ouvrier, social-démocrate en 1897. bolchevik en 1903. Député à la IVe  douma, critiqué par Lénine 
pour son attitude conciliatrice à l'égard des mencheviks. Arrêté en novembre 1914, déporté en Sibérie. Après la révolution, 
commissaire du peuple à l'intérieur de 18 à 19, puis de 19 à 37, président de l’exécutif des soviets d'Ukraine, chef de la 
« division prolétarienne » pendant la guerre civile. Suppleant du C.C. en 18, puis en 20. Titulaire de 1921 à 1934. Suppléant 
du B.P. en 1926, puis de nouveau en 1934. Arrêté pendant la grande purge et considéré comme disparu, il reparaît après la 
mort de Staline et sera décoré, à 76 ans, pour son 75e (sic) anniversaire, en 53. Il aurait été, pendant ces dernières années, 
sous directeur du musée de la révolution de Moscou. Meurt en 58. 

PIATAKOV, Iouri (Kievski) (1890-1937). PIATAKOV, Iouri (Kievski) (1890-1937). 
Fils d'un gros raffineur de sucre d'Ukraine.  Etudes brillantes.  Anarchiste en 1907, bolchevik en 1910. Déporté,  évadé, 
séjourne au Japon avec Eugénie Bosch, et polémique contre Lénine, avec Boukharine, sur la question nationale et l'Etat. 
Revenu en 1917, préside le conseil des commissaires du peuple de Kiev, puis d'Ukraine en 18, dirige la lutte clandestine, 
est pris, condamné à mort et sauvé devant le peloton d'exécution par les gardes rouges. Commissaire en Crimée contre 
Wrangel. Communiste de gauche en 18, puis adhérent de l'opposition militaire. Vice-président du conseil de l'économie 
nationale, président du tribunal suprême, suppléant au C.C. en 21 et 22, titulaire en 23, 24, 25, il est l'un des dirigeants de la 
jeune génération cités par Lénine dans sa « lettre au congrès » et l'un des porte-parole de l'opposition de 23, après avoir été 
signataire de la lettre des 46. Dirigeant de l'opposition unifiée,  Il  est  exclu en 27 et  capitule quelques mois après,  en 
déportation. Réintégré, vice-commissaire à l'industrie lourde, il en est le véritable organisateur. Réélu au C.C. en 30 et 34. 
Arrêté en 36, exécuté en janvier 37, après le deuxième procès de Moscou.

PIATNITSKI, Joseph (1882-1939PIATNITSKI, Joseph (1882-1939  ?). ?). 
Fils d'ouvrier, social-démocrate en 1896, agent de l'Iskra en 1901, bolchevik en 1903. Organisateur à Odessa, puis Moscou; 
émigré, dirige le transport des journaux illégaux et le retour clandestin des émigrés pendant plusieurs années. En Octobre, 
membre du comité de Moscou du parti. De 19 à 20, président du syndicat des cheminots, secrétaire du comité de Moscou. 
Transféré à l'Internationale en 1921, secrétaire du comité exécutif à partir de 1923, spécialisé dans les problèmes d'organi
sation et les questions financières. Suppléant du C.C. en 1920, membre de la commission centrale de contrôle en 25-27 et 
27-30, titulaire du C.C. à partir de 1930. Arrêté en 37, disparaît en prison. Réhabilité en 56. 

PODGORNY, Nicolas (né en 1903). PODGORNY, Nicolas (né en 1903). 
Adhère en 1930. Carrière d'apparatchik en Ukraine sous Krouchtchev. Secrétaire à Kharkov en 52, 2e secrétaire en 54, puis 
1er secrétaire en 57 du P.C. ukrainien.  Membre du C.C. en 52, du présidium en 61. Président du présidium du soviet 
suprême depuis 1965. 

PODVOISKI, Nicolas (1880-1948). PODVOISKI, Nicolas (1880-1948). 
Etudiant, adhère au parti en 1901, bolchevik en 1903. Organisateur pendant la révolution de 1905, émigre en 1906 revient, 
en 1907 et fonde, une maison d'édition légale pour la diffusion d’ouvrages socialistes. Collabore à la publication de la 
Pravda et de la Zvezda. Abandonne l'activité militante en 1914 ; revient au parti après fevrier 17 et sera membre du premier 
comité légal de Petrograd, organisateur, avec Nevski, de l'organisation militaire, du parti et des gardes rouges, finalement 
président du comité militaire révolutionnaire du soviet de Petrograd. Se consacre ensuite aux questions militaires; sera 
notamment commissaire à la défense en Ukraine en 19. Membre de la commission centrale de contrôle de 24 à 27, du C.C. 
de 27 à 30. En disgrâce ensuite. Réhabilité en 56. 

POKHOVSKI, Michel (1868-1932). POKHOVSKI, Michel (1868-1932). 
Etudes supérieures d'histoire et philosophie, diplômé de l’Universite de Moscou en 1891. Participe au mouvement libéral 



des zemstvos en 1903-1904 et devient bolchevik en 1905. Membre du comite de Moscou jusqu'en 1907, émigre en 1908, 
rejoint le groupe de Vperiod et rompt avec les bolcheviks. Publie différents ouvrages historiques à partir de 1911. Revenu en 
Russie en août 17, rejoint le parti bolchevique et préside, après Octobre, le soviet de Moscou. Communiste de Gauche en 
18, vice-commissaire à l'éducation de 18 à 32, président des archives centrales, de la société des historiens marxistes, 
directeur de l’institut des professeurs rouges et de plusieurs revues scientifiques, organisateur de l'Académie communiste. 
Chef de l’école d’historiens pour qui l’histoire est « de la politique tournée vers le passe », il est l’historien officiel de la 
première époque stalinienne. Ses conceptions seront proclamées « anti-léninistes » en 36 et  ses disciples persécutés. 
Réhabilité après la mort de Staline. 

POLIANSKI, Dimitri (né en 1917). POLIANSKI, Dimitri (né en 1917). 
Fils de paysan du Donbass. Diplôme de l'Ecole d'agriculture de Kharkov, et membre du parti en 39. Apparatchik, entre en
suite dans l’appareil du C.C., au cours des années 40. En 49 2e secrétaire ; en 53, 1er secrétaire en Crimée. Y devient 
ensuite president du gouvernement. Membre du C.C. en 56, suppléant du présidium et president du conseil des ministres de 
la R. S. F. S,. R. en 58, titulaire du présidium en 60, vice-président du conseil en 62 . 

PONOMARENKO, Panteleimon (né en 1902). PONOMARENKO, Panteleimon (né en 1902). 
Engagé dans l'armée rouge en 1918 ; mécanicien de chemin de fer en 19, adhère au parti en 25 et passe dans l'appareil. 
Diplômé en 32 de l’ecole des ingénieurs des transports de Moscou, officier dans l’armée rouge de 32, à 35 puis ingénieur et 
chef de groupe à l’Institut électro-technique jusqu'en 38 ; entre en janvier dans l’appareil du C.C., département des cadres et 
devient en décembre 1er secrétaire en Biélorussie. Membre du C.C. en 1939. De 1941 à 1945, responsable du mouvement 
des partisans ; à partir de 1944, président du conseil en Biélorussie. Secrétaire du C.C. de 48 à 52, membre du présidium 
en 52. Il le quitte à la mort de Staline et devient ministre de la culture; en février 54, 1er secrétaire au Kazakhstan, en mai 55, 
ambassadeur à Varsovie, en 57 à New Delhi. Non réélu au C.C. en 61. 

PONOMAREV, Boris (né en 1905). PONOMAREV, Boris (né en 1905). 
Apparatchik collaborateur de l'Histoire officielle du C.C. en 1935, vraisemblablement attaché depuis longtemps au service « 
étranger » du secrétariat du C.C. dont il dirige le département chargé des relations avec les P.C. des pays non-socialistes. 
Suppléant du C.C. en 52, titulaire à partir de 56, secrétaire du C.C. en 61 et officiellement chargé des relations avec les 
partis étrangers. 

POSKREBYCHEV, Alexandre (né en 1891). POSKREBYCHEV, Alexandre (né en 1891). 
Un des personnages les plus importants et les plus mystérieux du régime stalinien. Selon sa biographie officielle, a été 
chargé de « missions spéciales » dans l'appareil dès 22 et a vraisemblablement cumulé pendant de longues années les 
fonctions de chef du secrétariat personnel de Staline et de responsable du département spécial du secrétariat du C.C. 
chargé de la liaison avec la Guépéou. Major-général en 46, officiellement président de la commission de législation du 
soviet suprême, mais éminence grise de Staline. Disparaît après mars 53. Au XXe congrès, Khrouchtchev l'appellera « 
l'écuyer de Staline » sans donner de précision sur son sort. Cité, au débat des intellectuels en décembre 62, comme vivant 
à Moscou et écrivant ses mémoires. 

POSPELOV, Pierre (né en 1898). POSPELOV, Pierre (né en 1898). 
Etudes secondaires, diplôme de l'Académie d'agriculture de Moscou. Bolchevik en 16. Secrétaire du syndicat des ouvriers 
du textile de Tver en 18 ; apparatchik à partir de 22, employé au secrétariat du C.C. à partir de 24. De 26 à 30, suit en outre 
des cours de marxisme-léninisme à l'Académie communiste, puis à l'Institut des professeurs rouges, dont il est diplômé en 
30. Elu la même année à la commission centrale de contrôle, réélu, en 34, chef-adjoint du service d'agit-prop au secrétariat 
à  partir  de  37.  Rédacteur  en  chef  de  la  Pravda de  40  à  49,  chargé  des  cours  d'histoire  du  parti  dans  différents 
établissements d'enseignement supérieur du parti et de l'Etat, directeur de l'Institut Marx-Engels de 49 à 53, secrétaire du 
C.C. en 53, réélu en 56. Suppléant du présidium en 57. Quitte présidium et secrétariat au XXIIe congrès. Prix Staline pour 
une Histoire de la guerre civile. Relevé de ses fonctions à l'Institut du marxisme-léninisme en 1967. 

POSTYCHEV, Paul (1888-1940). POSTYCHEV, Paul (1888-1940). 
Fils d'ouvrier, bolchevik en 1904, quatre années de bagne de 1908 à 1912, entre dans l'appareil en 22 après avoir participé 
à la guerre civile. Suppléant du C.C. en 25, titulaire en 27, secrétaire du C.C. en 30, suppléant du B.P. en 34 et membre du 
bureau d'organisation. Secrétaire du C.C. du P.C. d'Ukraine depuis 26, a, selon le rapport de Khrouchtchev au XXe congrès, 
tenté de manifester son opposition à l'extermination des vieux-bolcheviks en 37. Remplacé par Khrouchtchev en 38, arrêté 
et exécuté en prison. Réhabilité en 56. 

POTEMKINE, Vladimir (1878-1946). POTEMKINE, Vladimir (1878-1946). 
Professeur. Adhère au parti en 1919. Carrière de diplomate : ambassadeur en Grèce, Italie et France. Membre du C.C. en 
1939,  vice-ministre  des  affaires  étrangères  de  37  à  40;  ministre  de  l’education  nationale  de  40  à  46.  Un  des  rares 
diplomates épargnés par la grande purge. Prix Staline pour une Histoire de la diplomatie. 



PREOBRAJENSKI Eugène (1886-1938 ?) PREOBRAJENSKI Eugène (1886-1938 ?) 
Etudiant, bolchevik en 1904, organisateur clandestin dans l'Oural et en Sibérie, plusieurs fois condamné. Dirigeant du partI 
dans l’Oural en 1917-18, élu au C.C. en août 17, et réélu en 18, 19 et 20, ou il est en outre secrétaire du C.C. Se range avec 
Trotsky dans la discussion syndicale et se heurte à Zinoviev. Economiste réputé, présente les thèses de l'opposition de 23 
aux congrès et conférences; polémique avec Boukharine et se fait l'avocat de l'industrialisation. Dirigeant de l'opposition 
unifiée, en désaccord avec Trotsky sur la question de la révolutIon permanente, exclu en 27, puis déporté. Capitule avec 
Radek, au moment du « tournant à gauche » de 1929. De nouveau arrêté, en 35. Mis en cause lors du deuxième procès de 
Moscou, liquidé sans procès .. Il a laissé une œuvre importante : L’ A. B. C. du communisme, écrit en collaboration avec 
Boukharine,  Marxisme  et  anarchisme,  dirigé  contre  l'opposition  ouvrière,  les  crises  économiques  sous  la  Nep,  et  La 
Nouvelle économie, étapes de sa polémique contre Boukharine, et Les conquêtes de la dictature du prolétariat en l'an Xl de 
la révolution, dont le manuscrit est resté aux mains de la Guépéou.

RACHIDOV, Charaf (né en 1917). RACHIDOV, Charaf (né en 1917). 
Né dans l'Ouzbekistan, diplômé en 36 d'un institut pédagogique. Professeur de 36 à 37, puis, de 37 à 41, étudiant à l'Institut 
de philologie de l'université d'Etat de l'Ouzbekistan et rédacteur en chef adjoint du journal du parti. Blessé à la guerre, 
démobilisé, directeur de l'école secondaire, puis rédacteur en chef du journal; de 44 à 47, responsable du personnel au 
secrétariat régional de Samarkande; président du soviet suprême de l'Ouzbekistan en 50. suppléant du C.C. en 56, titulaire 
du C.C. et suppléant du présidium en 61 ; a été responsable de l'Union des écrivant de l'Ouzbekistan. 

RACOVSKI, Christian (1873-1942 ?). RACOVSKI, Christian (1873-1942 ?). 
« Bulgare d'origine, Français d'éducation, Russe de culture, Roumain de nationalité », écrit Victor Serge. Fils d'un riche 
propriétaire de la Dobroudja, aurait fait à 16 ans son premier discours révolutionnaire dans une église. Exclu de tout éta
blissement scolaire de son pays, fait ses études de médecine à Montpellier et soutient une thèse sur « Les causes du crime 
et de la dégénérescence ». Délégué des socialistes bulgares au congres de la IIe Internationale à Zürich en 1893 y subit l'in
fluence de Plékhanov et se lie avec Jules Guesde et Rosa Luxembourg. Expulsé d'Allemagne pour son activité socialiste. 
Collabore à l'Iskra de Lénine, puis à la Pravda de Trotski sous le pseudonyme de Chr. Insarov. Plusieurs fois expulsé de 
Roumanie, y devient député, dirigeant du parti social-démocrate et rédacteur en chef de son quotidien à la veille de la 
guerre.  Lance l’idée d’une  fédération socialiste  balkanique.  Lié  avec Trotsky depuis  1913.  Internahonaliste  pendant  la 
guerre, il polémique contre les socialistes français partisans de la défense nationale. Collaborateur de Naché Slovo, délégué 
à  la  conférence  de  Zimmerwald.  Arrêté  à  son  retour  en  Roumanie,  il  sera  libéré  par  la  révolution.  Adhère  au  parti 
bolchevique, préside le conseil des commissaires du peuple d'Ukraine de 19 à 23. Membre du C.C. de 19 à 25. Combat la 
politique  de  russification  de  Staline,  qu'il  est  un  des  rares  à  attaquer  au  XIIIe congrès.  Ecarté  par  une  nomination 
d'ambassadeur à Paris. Il en est expulsé en 27, rejoint en Ukraine les partisans de l'opposition unifiée. Au XVe congrès il 
sera le porte-parole des irréductibles qui se groupent autour de Trotsky, puis prononce un discours à l'enterrement de Joffé. 
Exclu  et  déporté,  à  Astrakhan  d'où  il  dirige  l'opposition,  puis  à  Barnaoul,  dans  le  Kazakhstan,  dans  des  conditions 
climatiques terribles. Il se serait évadé et aurait été repris. Le bruit de sa mort circula avec insistance. Il capitule en 34 en 
invoquant le danger de guerre. Arrêté peu après, condamné à la prison au troisième procès de Moscou où il est apparu 
comme un vieillard brisé. Racovski a laissé une œuvre importante, dont La Russie en Orient, La Roumanie des boyards, 
Metternich et son époque,  la  Discussion entre socialistes français et roumains  et des écrits politiques de 28-30, parmi 
lesquels la lettre à Valentinov publiée en français sous le titre  Les Dangers professionnels du pouvoir, la  Déclaration de 
l'opposition au XVIe congrès. II a consacré ses premières années de déportation à un vaste travail, resté aux mains de la 
Guépéou, consacré à Saint-Simon et aux socialistes utopiques. 

RADEK, Karl (Sobelsohn, dit) (1885-1945RADEK, Karl (Sobelsohn, dit) (1885-1945  ?). ?). 
Né en Galicie dans l'empire austro-hongrois. Adhère à 14 ans au parti socialiste polonais, qu'il quitte pour militer dans le 
parti social-démocrate polonais de 1904 à 1908. Va en Allemagne et collabore à la presse social-démocrate. Exclu du parti 
allemand en 1912 pour vol (d'où son pseudonyme « le Voleur »), organise la même année la scission dans le parti polonais 
contre la tendance de Rosa Luxembourg. Internationaliste militant, il forme un groupe « radical » à Brême et émigre en 
Suisse, où il se rapproche de Lénine. Au retour de Lénine, il s'installe en Suède pour y assurer les liaisons internationales 
des bolcheviks. Parvient en Russie après la révolution d'Octobre et adhère au parti bolchevique. Organise la propagande 
parmi les prisonniers allemands, fait partie de la délégation russe à Brest. Communiste de gauche en 18, en mission secrète 
en  Allemagne,  assiste  au  congrès  de  fondation  du  P.C.  allemand.  Arrêté  en  février  19,  relâché en  20.  Jusqu'en  23, 
conseiller officieux du P.C. allemand. Participe à l'opposition des 46, et n'est plus réélu en 24 au C.C. dont il était titulaire 
depuis 19. Membre de l'opposition unifiée, exclu au XVe congrès, capitule en 1929. Rédacteur de politique étrangère de la 
Pravda, passe pour avoir été le conseiller de Staline en matière de politique allemande. Membre de la commission de la 
Constitution en 1936, arrêté et jugé au deuxième procès de Moscou où il joue le rôle de metteur en scène-accusateur. 
Condamné à 10 ans de prison, aurait,  selon des rumeurs persistantes, été assassiné vers la fin de la guerre,  par un 
codétenu, dans le camp d'Iakoutsk. 

RAKHIA, Ivan (1887-1920). RAKHIA, Ivan (1887-1920). 
Métallo,  bolchevik en 1905,  un des fondateurs  du P.C.  finlandais.  Tué officiellement  dans un attentat  blanc,  très vrai
semblablement par d'autres communistes finlandais, au cours d'un conflit entre dirigeants. 



RASKOLNIKOV, Fedor (1892-1939). RASKOLNIKOV, Fedor (1892-1939). 
Etudiant, bolchevik en 1910. Officier de marine pendant la guerre et un des organisateurs des marins de Cronstadt, dont il 
commande les détachements lors de l'insurrection d'Octobre. Membre du comité révolutionnaire, accomplit à l'étranger plu
sieurs missions. Renie Trotsky lors de la condamnation de l'opposition. Diplomate, refuse d'obéir en 1938 à l'ordre de rappel 
et dénonce dans une lettre ouverte en juillet 39, les crimes de Staline. Meurt peu après. 

RIAZANOV, David (Goldendakh, dit) (1870-1938 ?). RIAZANOV, David (Goldendakh, dit) (1870-1938 ?). 
Etudiant, organisateur d'un cercle marxiste à Odessa en 1889. Condamné à 5 ans de prison, puis 3 ans de surveillance, 
émigre et anime la fraction  Borba,  qui tente de réconcilier iskristes et économistes.  Refuse d'opter entre bolcheviks et 
mencheviks après 1903,  organisateur  syndical  en  1905,  collabore ensuite  à  la  Pravda de Trotsky.  Internationaliste  et 
collaborateur de Naché Slovo pendant la guerre. Adhère à l'organisation interrayons puis au parti bolchevique, à l'été 17. 
Président des syndicats de Pétrograd après Février, partisan résolu de la conciliation avec les mencheviks après Octobre. Il 
est fondateur de l'Institut Marx-Engels, qu'il dirige jusqu'en 30. Arrêté et exclu du parti en 31, avec les mencheviks employés 
de la commission du Plan. Disparaît pendant la grande purge. 

RIOUTINE. RIOUTINE. 
Bolchevik à la veille de la révolution, officier de l'armée rouge et rédacteur en chef de son journal. Secrétaire de rayon à 
Moscou, bras droit d'Ouglanov, organise des commandos contre l'opposition dans les cellules. Suppléant du C.C. en 27, 
porte-parole des droitiers à Moscou en 1928. Limogé, il fait son autocritique et accable Ouglanov. Tente en 32 de regrouper 
contre Staline toutes les oppositions : arrêté et exclu, semble avoir dû la vie sauve à la majorité de B.P. Disparaît au cours 
des purges. 

ROCHAL, Simon (1896-1917). ROCHAL, Simon (1896-1917). 
Etudiant en médecine, bolchevik en 1914, mobilisé comme officier, sera un des quatre premiers bolcheviks de Cronstadt. 
Commissaire sur le front roumain après la révolution d'Octobre, pris et exécuté par les Blancs. 

ROJKOV, Nicolas (1868-1927). ROJKOV, Nicolas (1868-1927). 
Historien,  professeur à  l'université  de Moscou; bolchevik  en 1905; arrêté  et  déporté  en 1908;  libéré en 17, rejoint  les 
internationalistes unifiés, milite avec Martov et Gorki; se rapproche ultérieurement des bolcheviks. 

ROSBNGOLTZ, Arkady (1889-1938). ROSBNGOLTZ, Arkady (1889-1938). 
Etudiant en sciences économiques; bolchevik en 1905, membre du C.M.R. de Moscou en 1917, puis du C.M.R. de la 5e 

armée et de la République. Signataire de la lettre des 46, rompt ensuite avec l'opposition. Commissaire au commerce 
extérieur jusqu'en 1937. Condamné à mort au troisième procès de Moscou, et fusillé. 

ROUDZOUTAK, Jan (1887-1938). ROUDZOUTAK, Jan (1887-1938). 
Fils de paysan letton ; ouvrier métallurgiste, bolchevik en 1906. Arrêté en 1907, reste au bagne jusqu'à la révolution de 
1917. Dirigeant syndical après 17, passe ensuite dans l'appareil du parti. Président du bureau d'Asie centrale de 21 à 24. 
Entre au C.C. en 1920, au B.P. en 1927. Commissaire du peuple au travail, puis aux transports. Fidèle soutien de Staline 
depuis 1923, il est arrêté en 1937, vraisemblablement pour une tentative d'opposition à la répression, et exécuté quelques 
heures après son procès à huis-clos. Réhabilité en 56.

RYKOV, Alexis (1881-1938). RYKOV, Alexis (1881-1938). 
Fils  de paysan, étudiant,  arrêté  en 1900 pour avoir  organisé une manifestation de 1er mai.  Adhère à  l'Iskra en 1901, 
bolchevik en 1903, sera contre Lénine le porte-parole des komitetchiki au congrès de Londres, en 1905, qui l'élit au C.C. 
Plusieurs fois arrêté et évadé : 8 ans de prison au total. Libéré par la révolution de 1905, élu membre du soviet de St-
Pétersbourg. Dirige au sein du parti la fraction des conciliateurs en 1910, et, sous l'étiquette de « bolcheviks-du-parti », 
combat Lénine. Arrêté et évadé en 14. Arrêté et libéré par la révolution en 17, élu au soviet de Moscou, il combat les thèses 
d'avril de Lénine, est élu au C.C. en avril, en août et en restera membre jusqu'en 29 . Commissaire à l'intérieur en 17, 
président du conseil de l'économie nationale en 18, membre du B.P. de 23 à 29, président du conseil des commissaires du 
peuple en 1924, à la mort de Lénine. Lié à Boukharine et Tomski, écarté des organismes dirigeants comme droitier en 29, il 
fait  son  autocritique.  Elu  suppléant  en 1934,  il  demeure  commissaire  aux P.T.T.  Mis  en cause au  premier  procès de 
Moscou, bénéficie d'un non-lieu. Arrêté en 37, après le deuxième procès. Jugé, condamné et exécuté en même temps que 
Boukharine dans le troisième procès. Indirectement réhabilité en 56. 

SABOUROV, Maxime (née en 1900). SABOUROV, Maxime (née en 1900). 
Fils d’ouvrier, travaille à l'âge de 13 ans. Adhère en 1920 et, de 20 à 21 sert dans un détachement spécial de la Tchéka à 
l'arrière. De 21 à 23, permanent successivement dans l'appareil syndical, le Komsomol, puis le parti lui-même. De 23 à 26, 
étudiant à l'université Sverdlov. De 26 à 28, employé dans l'appareil du C.C à la propagande. De 28 à 33, étudiant à l'Institut 
des constructions mécaniques de Moscou. Travaille comme ingénieur puis administrateur. Stage de technicien à l'étranger à 



Pittsburgh, puis Duisbourg. De 37 à 38, ingénieur en chef au commissariat aux constructions mécaniques, vice-président du 
Gosplan en 38, président du conseil économique de défense et responsable de l'activité des partisans en Ukraine. Adjoint 
au commandant militaire des forces d'occupation en Allemagne, vice-président du conseil en 47, président du Gosplan en 
49. Membre du C.C. et du présidium en 1952. 1er vice-président du conseil de 55 à 57, réélu au C.C. et au présidium, écarté 
du présidium en 58 comme favorable au groupe « anti-parti ». 

SAFAROV, Georges (1891-1938 ?). SAFAROV, Georges (1891-1938 ?). 
Etudiant de St-Pitersbourg, bolchevik en 1908. En émigration avec Lénine en Suisse pendant la guerre, revient avec lui 
dans le « wagon plombé ». Spécialiste des questions d'Orient où il accomplit plusieurs missions pour l'Internationale. Mem
bre de l'Executif de l'Internationale. Elu suppléant du C.C. en 1921, 22 et 24. Représentant du parti au comité du komsomol 
de Léningrad, est le premier membre de la nouvelle opposition déplacé lors de la rupture entre Zinoviev et Staline. Membre 
de  l'opposition  unifiée,  il  est  affecté  dans  les  services  diplomatiques,  envoyé  en  Chine,  puis  en  Turquie  et  assume 
clandestinement la responsabilité de l'activité internationale du groupe Zinoviev, en liaison avec le « trotskyste » Solntsev. 
Un des rares zinoviévistes à ne pas capituler après le XVIe congrès, capitule après le « tournant à gauche ». Arrêté et 
déporté après l'assassinat de Kirov, disparaît lors de la grande purge. 

SAPRONOV, Timothée (1887-1941). SAPRONOV, Timothée (1887-1941). 
Ouvrier, bolchevik en 1912, organisateur du parti à Moscou et en province, un des dirigeants de l'insurrection à Moscou. 
Président de l'exécutif régional de Moscou, puis secrétaire de l'exécutif pan-russe. Membre de l'opposition des communistes 
de gauche, puis du groupe déciste, il adhère à l'opposition de 23, signant la lettre des 46, puis à l'opposition unifiée, dont il 
représente l'aile extrémiste. Exclu et déporté en 28, il ne quittera plus les prisons ni les camps. A vraisemblablement été 
exécuté, avec d'autres survivants de l'opposition en 41, au moment de l'attaque allemande. 

SCHMIDT, Vassili (1886-1938 ?). SCHMIDT, Vassili (1886-1938 ?). 
Métallo, organisateur syndical, bolchevik en 1905. Secrétaire du comité du parti de Pétrograd et du Conseil syndical en 
1917. Commissaire du peuple au travail en 18 et secrétaire du conseil central des syndicats. Ecarté comme droitier en 1929. 
Avait été élu suppléant du C.C. en 21, 22, 24, titulaire en 25 et 27. Mentionné au troisième procès de Moscou, disparaît en 
prison. 

SEDOV, Léon (1906-1938). SEDOV, Léon (1906-1938). 
Fils de Trotsky et de Natalia Sedova. Membre du Komsomol et d'une « commune » de jeunes, commence des études 
d'ingénieur qu'il abandonne pour se consacrer à la lutte de l'opposition unifiée, puis de l’opposition de gauche. Collaborateur 
de Trotsky en déportation, il assure ses liaisons extérieures. Expulsé d'U.R.S.S.  avec lui, se fixe à Berlin, puis, après 33, à 
Paris, et édite le Bulletin de l'opposition. Dirigeant de la Ligue communiste pour la IVe Internationale, il est avec son père l'un 
des principaux accusés du premier procès de Moscou, sur lequel il publie un Livre rouge. Etroitement surveillé par un agent 
de StalIne infiltré dans son entourage, Marc Zborowski, il est, par ses soins, assassiné dans une clinique parisienne. 

SEMITCHASTNY, Vladimir (né en 1924). SEMITCHASTNY, Vladimir (né en 1924). 
Apparatchik du Komsomol en Ukraine, secrétaire de son C.C. en 47-48. 1er secrétaire du Komsomol d'Ukraine, puis 2e 

secrétaire pour l'U.R.S.S. , succède à Chelepine comme 1er secrétaire de 58 à 59. Suppléant du C.C. du parti en 56, titulaire 
en 58. Directeur des cadres au secrétariat du C.C. d'avril à août 59, puis 2e secrétaire du C.C. d'Azerbaïdjan de 59 à 61. 
Président du comité de la sécurité d'Etat en 1961. Remplacé par Andropov à la tête du K.G.B. en 1967. Non réélu au C.C. 
en 1971. 

SEREBRIAKOV. Léonide (1888-1937). SEREBRIAKOV. Léonide (1888-1937). 
Fils d'ouvrier, métallo, puis cheminot, bolchevik en 1905. Plusieurs fois arrêté, deux ans de déportation. En 1910-1911, fait 
le tour des organisations illégales de Russie pour préparer avec Ordjonikidzé, représentant du C.C.,  la conférence de 
Prague. Un des vingt délégués de Russie à Prague. Arrêté à son retour, fait 3 ans de déportation. Elu au C.C. en 1919 et  
20,  secrétaire du C.C. en 20-21. Vice-commissaire du peuple aux transports en 21-22. Signataire de la lettre des 46, 
organisateur de l'opposition de 23, travaillera en 26 à rapprocher Trotsky de Zinoviev et Kamenev et sera l'un des dirigeants 
de  l'opposition  unifiée.  Exclu  et  déporté  en  27,  il  capitule  en  29,  est  réintégré  en  30.  Employé  au  commissariat  aux 
transports à la direction des chemins de fer, envoyé en mission aux EtatsUnis, sera accusé de sabotage par Kaganovitch. 
Condamné à mort et fusillé après le deuxième procès de Moscou. 

SEROV, Ivan (né en 1905). SEROV, Ivan (né en 1905). 
Fils de paysans, adhère en 26. Etudes dans une école militaire : officier d'artillerie, transféré aux services de sécurité en 39. 
Sert sous Khrouchtchev en Ukraine de 39 à 41, commissaire à la M.V.D. sous Béria de 51 à 54, responsable de dépor
tations de masses. Général en 45, président du comité de la sécurité d'Etat de 54 à 58. Aurait personnellement arrêté le 
général Maleter en Hongrie en 56. Suppléant du C.C. en 52, titulaire en 56, non réélu en 61. 



SKLIANSKI, Ephraïm (1892-1925). SKLIANSKI, Ephraïm (1892-1925). 
Etudiant en médecine, bolchevik en 1913. Mobilisé comme médecin, organise l'action illégale, puis un soviet de soldats. 
Membre du présidium du IIe congrès des soviets. Secrétaire du comité militaire de la 5e armée. Remarqué par Trotsky, de
vient vice-président du Conseil de la guerre, adjoint du commissaire du peuple à la défense, à 26 ans. Surnommé le « 
Carnot de l'armée ronge », révèle de grandes qualités d'administrateur. Ecarté par la troïka à cause de son attachement 
personnel à Trotsky, nommé directeur du trust du textile de Moscou, se noie accidentellement au cours d'une mission aux 
Etats-Unis. 

SKRYPNIK, Nicolas (1872-1933). SKRYPNIK, Nicolas (1872-1933). 
Ouvrier ukrainien du Donbass, un des plus anciens social-démocrates d'Ukraine, bolchevik en 1903, fait de nombreuses 
années de prison et de bagne avant la révolution. Un des dirigeants de la révolution en Ukraine à partir de 18, commissaire 
à l'inspection ouvrière et paysanne en Ukraine en 20, commissaire à la justice en 22, à l'instruction publique de 27 à 32. 
Suppléant du C.C. en 1925, titulaire en 27 et 30, soutient Staline contre l'opposition, mais applique en Ukraine une politique 
de dérussification systématique. Devant la menace d'une épuration et d'une nouvelle russification, il se suicide le 7 juillet 
1933.

SMILGA, Ivan (1892-1937 ?). SMILGA, Ivan (1892-1937 ?). 
Etudiant Letton, bolchevik en 1907, plusieurs fois arrêté. Membre du C.C. en avril 17, il est responsable des organisations 
du parti  dans la flotte de la Baltique, président du soviet  régional de l'armée, de la flotte et  des ouvriers de Finlande, 
confident de Lénine dans la préparation de l'insurrection. Elu au C.C. en août 17, 18, 19, suppléant en 20, 22, 24, titulaire en 
25. Commissaire pendant la guerre civile, responsable politique de l’armée qui marche du Varsovie en 20, membre du 
conseil  de  la  guerre,  de  la  commission  du  Plan.  Economiste,  recteur  de  l'Institut  Plékhanov  d'économie,  membre  de 
l’opposition unifiée, passe de Zinoviev à Trotsky. Exclu et déporte en 27, capitule en 29 avec Radek et Préobrajenski. Arrêté 
de nouveau et condamné à 5 ans de prison en 1932. Disparaît au cours de la grande purge. 

SMIRNOV, Ivan Nikititch (1881-1936). SMIRNOV, Ivan Nikititch (1881-1936). 
Mécanicien de précision, membre du parti en 1899, bolchevik en 1903. Délégué des organisations illégales au congrès de 
Londres, organisateur de l'insurrection de Moscou en 1905. Plusieurs fois arrêté, fait de nombreuses années de prison et de 
déportation.  Un des  délégués  des  organisations  clandestines  à  la  conférence  de  Prague.  Après  Février,  membre  de 
l'exécutif des soviets de Tomsk. A Moscou en octobre. Pendant la guerre civile membre du soviet militaire révolutionnaire du 
front  de l'Est  organisateur de la 5e armée, surnommé, devant Kazan, « la conscience du parti ».  Président du comité 
révolutionnaire de Sibérie, surnomme cette fois « le Lénine de la Sibérie », dont il dirige la soviétisation. Suppléant du C.C. 
en 19, titulaire en 20, secrétaire du comité de Pétrograd et du bureau du C.C. pour la région du nord-ouest. Rejoint Trotsky 
dans la discussion syndicale. Elu suppléant en 21, retourne en Sibérie. Proposé comme secrétaire-genéral en 22 par la 
conférence des responsables de délégations au Xle congrès, aurait été refusé par Lénine qui le jugeait indispensable en 
Sibérie. Lié à Trotsky, signataire de la lettre des 46, membre de l'opposition de 23, puis de l'opposition unifiée, non réélu au 
C.C. après 24. Commissaire du peuple aux P.T.T. jusqu'en 27; exclu en 27 et déporté, capitule en 29. Réintégré et nommé 
directeur de l'usine d'automobiles de Nijni-Novgorod, rencontre Léon Sedov à Berlin et accepte d'envoyer un article au 
Bulletin de l'opposition en 31. Arrêté le 1er janvier 1933, condamné à 5 ans de prison. Condamné à mort et fusillé après le 
premier procès de Moscou où sa femme, Safonova, figure parmi les témoins de l'accusation, et où il est le seul accusé à 
tenir tête, à plusieurs reprises, au procureur. Selon Victor Serge, il aurait regretté ses aveux, « indignes d'un révolutionnaire 
», et refusé de signer son recours en grâce.

SMIRNOV, Vladimir (1887-1938 ?). SMIRNOV, Vladimir (1887-1938 ?). 
Etudiant à Moscou, bolchevik en 1906. Dirige l'insurrection d'Octobre à Moscou. Communiste de gauche, animateur de l'op
position militaire, puis du groupe centralisme démocratique il signe la plate-forme des 46 et combat dans les rangs de 
l'opposition  de  23,  puis  rallie  l'opposition  unifiée,  dans  laquelle  il  dirige,  avec  Sapronov,  l’aile  déciste.  Plusieurs  fois 
condamné devenu aveugle des suites de privations en isolateur, il disparaît dans les camps sans avoir capitulé.

SOKOLNIKOV, Grégoire (Brilliant, dit) (1888-1939 ?). SOKOLNIKOV, Grégoire (Brilliant, dit) (1888-1939 ?). 
Etudiant, fils de médecin, bolchevik en 1905. Responsable de rayon à Moscou en 1906, arrêté en 1907 et condamné à la 
déportation perpétuelle, s'évade en 1909 et émigre en France où il reprend ses études, devenant docteur en droit. En 1910 
il est â la tête des bolcheviks conciliateurs qui combattent Lénine Délégué à Prague en 1912. Pendant la guerre, collabore à 
Naché Slovo, revient avec Lénine en 17. Elu au C.C. en août 17 reélu jusqu'en 27. Dirige la Pravda avec Staline à la veille 
de l’insurrection. Après Octobre, commissaire aux finances, dirige la nationalisation des banques. Membre, puis président 
de la délégation russe à Brest-Litovsk, commissaire pendant la guerre civile sur le front du Don, dirige la répression contre la 
révolte  au Turkestan,  en août  1920.  Commissaire  aux finances de nouveau de 22 à 26,  opère la  réforme financière. 
Fondateur de la nouvelle opposition, il ne rallie pas l'opposition unifiée. Ambassadeur à Londres de 27 à 33 puis vice-
commissaire  aux affaires étrangers.  Exclu  et  arrête  en 1936.  Condamné à 10 ans de prison au deuxième procès de 
Moscou, il disparut. 



SOLNTSEV, Elzéar (1900 ?-1936). SOLNTSEV, Elzéar (1900 ?-1936). 
Etudiant, puis historien et économiste. Un des jeunes dirigeants de l'opposition de 1923, lié à Trotski. En mission officielle à 
Berlin en 1927, organise, avec le zinoviéviste Safarov, l’opposition dans l’InternatIonale. Envoyé aux Etats-Unis en 1928, 
rappelé en raison de son appartenance à l'opposition, revient pour s’entendre condamner à 5 ans de prison. Peine doublée 
administrativement à son expiration : Solntsev est dans les camps, un des chefs de l'opposition de gauche, proche des 
positions de Racovski: Gravement malade, atteint de scorbut, des suites de privations, il meurt d'épuisement en janvier 
1936 après une grève de la faim victorieuse contre une nouvelle condamnation sans procès. Auteur d'une étude, restée 
inédite, sur la notion de « loi du développement combiné » dans l'œuvre de Karl Marx. 

SOLTS, Aaron (1872-1940). SOLTS, Aaron (1872-1940). 
Fils d'un gros commerçant, étudiant, l'un des premiers marxistes russes. Bolchevik en 1903, clandestin plusieurs années de 
bagne, un des vétérans les plus respectés du parti en 1917. Présidant de la commission centrale de contrôle en 1921, 
stalinien déterminé dans la lutte contre l'opposition. Plus tard, membre du tribunal suprême, vraisemblablement arrêté et 
exécuté pendant la grande purge.

SOSNOVSKI, Léon (1890-1936). SOSNOVSKI, Léon (1890-1936). 
Intellectuel  et  journaliste,  membre du parti  en 1898,  bolchevik  en 1903,  plusieurs  fois,  arrêté  et  déporté.  Membre de 
l'exécutif des soviets en 1917, y est en 1918 le porte-parole de la fraction bolchevique. Journaliste à la Pravda, populaire 
pour sa verve et la vigueur de ses attaques contre la bureaucratie, il est considéré par les observateurs occidentaux comme 
le type même du bolchevik fanatique. Signataire de la lettre des 46, membre de l'opposition de 23 et du noyau des amis 
personnels de Trotsky, membre de l'Opposition unifiée. Exclu en 1927 et déporté, écrit les Lettres d’Exil, qui lui valent 6 
années d'isolement total ; un de ses gardiens est fusillé pour avoir transmis à l'extérieur une lettre de lui. Il capitule en 1934 
et disparaît pendant la grande purge. Œuvre abondante de chroniqueur et de polémiste; deux de ses ouvrages ont été 
traduits en allemand, Russland 1917-1927 et Taten and Menschen. Les Lettres d'Exil ont paru en français. 

SOUSLOV, Michel (né en 1902). SOUSLOV, Michel (né en 1902). 
Fils de paysan, adhère en 21, études à l'université ouvrière de Moscou, à l'Institut Plekhanov d'économie puis à l'Institut des 
professeurs rouges. Professeur à l'université de Moscou et à l'Académie industrielle de Moscou en 1930. En 31, selon sa 
biographie officielle, chargé d'un « travail responsable » dans la commission centrale de contrôle et l'inspection ouvrière et 
paysanne. En 33-34, il épure le parti dans l'Oural. Carrière rapide d'apparatchik pendant la grande purge, à Rostov en 37 ; 
puis Stavropol. Elu au C.C. en 41 à la XVIIIe conférence et à la commission centrale de contrôle en 39. Responsabilités sur 
divers fronts pendant la guerre. Dirige la stalinisation de la Lituanie et les déportations de masse en 44. Passe ensuite dans 
l'appareil du C.C., secrétaire du C.C. en 47, chargé de l'agit-prop après 49, membre du présidium à partir de 55. En 62. Il est 
toujours membre du présidium et du secrétariat du C.C. un des tous premiers personnages du régime, derrière Khrouch
tchev, avec Kozlov. 

SPIRIDONOV, Ivan (né en 1905). SPIRIDONOV, Ivan (né en 1905). 
Ouvrier du textile, adhère en 1928. Carrière  d'apparatchik après 1950 : membre du comité régional de Léningrad en 54. 
dirige un séminaire de secrétaires en 55, 1er secrétaire de Léningrad en 56, 1er secrétaire régional de Léningrad en 57, se
crétaire du C.C. en 61-62. Relevé de toutes ses responsabilités après la chute de Khrouchtchev. 

STALINE, Joseph (Djougachvili, dit) (1879-1953). STALINE, Joseph (Djougachvili, dit) (1879-1953). 
Géorgien,  fils  d'artisan,  exclu  du  séminaire  en  1898  et  social-démocrate  la  même  année.  Bolchevik  en  1903.  Actif 
komitetchik clandestin, mais de second plan, dans le Caucase. Participe à la conférence de Tammerfors, puis à celle de 
Prague. Coopté (?) après la conférence au C.C. il dirige la Pravda en 1913, mais dénoncé par Malinovski, sera déporté en 
Sibérie. Conciliateur en 1917, il s'aligne en avril sur les positions de Lénine et sera élu au C.C., où il restera jusqu'à sa mort. 
Commissaire aux nationalités de 17 à 23, à l'Inspection ouvrière et paysanne de 19 à 23, membre du bureau politique et du 
bureau d'organisation, puis secrétaire-général du C.C. à partir de 22. Il élimine successivement tous les autres dirigeants 
bolcheviks avant de massacrer au cours de la grande purge toute la vieille garde et sera le maître absolu de l'U.R.S.S. 
jusqu'à sa mort. Chef du gouvernement en 40, maréchal puis généralissime. 

STASSOVA, Hélène (1873-1966). STASSOVA, Hélène (1873-1966). 
De grande bourgeoisie, étudiante, social-démocrate en 1898, bolchevik en 1903. Déléguée à Prague en 1912, suppléante 
du C.C. Secrétaire du C.C. dont elle est suppléante en 17, titulaire en 18 et 19. Membre du présidium de la tchéka de 
Pétrograd en 18-19. En 1920 secrétaire du comité pour les peuples d'Orient  à  Bakou. De 21 à 26 dans l'appareil  de 
l'Internationale, notamment en Allemagne, de 27 à 38, présidente du Secours rouge international. Membre de la commission 
centrale de contrôle en 30. Dans l'obscurité depuis les années de purge, célébrée comme les autres vieux-bolcheviks 
survivants à partir de 56. 

STEKLOV, louri (Nakhamkes) (1873-1937 ?). STEKLOV, louri (Nakhamkes) (1873-1937 ?). 
Fondateur, à Odessa, de l'Union pour la libération de la classe ouvrière en 1892. Membre du parti social-démocrate dès 



1898, accueillera Lénine en émigration. Bolchevik en 1903, puis membre du groupe de Riazanov, plusieurs fois arrêté, fait 
de nombreuses années de prison et déportation. Après février 17, membre de l'exécutif des soviets et rédacteur en chef des 
Izvestia, il se proclame « révolutionnaire sans parti » et essaie de réconcilier bolcheviks et mencheviks. Après Octobre, 
redevenu bolchevik, membre de l'exécutif des soviets. L'un des rédacteurs de la première Constitution soviétique. Dirige les 
Izvestia jusqu'en 1925. Auteur de plusieurs travaux historiques, notamment sur la Commune de Paris, et d'une biographie 
de Bakounine en quatre volumes. Suspect de sympathies pour les condamnés des procès, il est arrêté et disparaît au 
moment des grandes purges. 

STOUTCHKA, Pierre (1865-1932). STOUTCHKA, Pierre (1865-1932). 
Fils de paysan letton, diplômé de la faculté de droit de St-Pétersbourg en 1888. Avocat, social-démocrate, à Riga. Déporté 
1897 à 1902, bolchevik en 1903, s'installe à Vitebsk puis à St-Pétersbourg. Membre du C.C. du parti social-démocrate letton 
à partir de 1903. Commissaire à la justice en 17-18 puis président du conseil des commissaires du peuple de Lettonie en 
18-19. A partir de 1921, vice-commissaire à la justice et, de 23 à 32, président de la cour suprême de la R.S.F.S.R. Ses 
conceptions du droit, exposées dans plusieurs ouvrages, ont été condamnées comme antiléninistes, après sa mort, par 
Staline.

 STROUMILINE, Stanislas (Strumillo-Pétrachkiévitch) (né en 1877).  STROUMILINE, Stanislas (Strumillo-Pétrachkiévitch) (né en 1877). 
D'origine polonaise, social-démocrate en 1897, menchevik en 1903, diplômé d'économie politique, statisticien pour le gouv
ernement tsariste pendant la guerre, adhére au parti en 1923. Haut fonctionnaire du Plan et des statistiques de 21 à 37 et 
de 43 à 51. Ecrivain et professeur, défend la politique stalinienne en matière économique contre ses adversaires et critiques 
vieux-bolcheviks, Préobrajenski, Smilga, puis Boukharine. 

SULTAN-GALIEV, Mirza (1880 ?-1930 ?). SULTAN-GALIEV, Mirza (1880 ?-1930 ?). 
Tatar de la Volga, professeur de russe dans une école musulmane réformée. Anime, après 1917, le mouvement musulman 
pan-russe et adhère au parti bolchevique. Adjoint de Staline au commissariat aux nationalités, s'oppose à la russification. 
Arrêté et exclu en 23, puis libéré. De nouveau arrêté en 29, disparaît en prison. 

SVERDLOV Jacques (1885-1919). SVERDLOV Jacques (1885-1919). 
Fils d'artisans juifs, lycéen jusqu'à 15 ans, employé de pharmacie. Organise en 1901 une imprimerie illégale, condamné 
pour la première fois à l’âge de 17 ans. Bolchevik en 1903, cinq fois arrêté. Dirige la Pravda en 1913, livré à la police par 
Malinovski et déporté. Libéré par la révolution, élu au C.C. en août 17, il assure jusqu'à sa mort les fonctions de secrétaire 
responsable du C.C. sans aucun appareil et y ajoute, à partir de novembre 17, les fonctions de président de l'exécutif des 
soviets. En cette double qualité, assure, avec Lénine, la direction de la politique des bolcheviks, pendant cette période. Mort 
en mars 19, tuberculeux selon les uns, de la grippe espagnole selon les autres. 

SYRTSOV, Serge (1893-1937 ?). SYRTSOV, Serge (1893-1937 ?). 
Bolchevik en 1913, plusieurs fois arrêté. En 17, président du comité militaire du soviet de Rostov, officier de l'armée rouge 
pendant la guerre civile. Apparatchik, suppléant du .C.C. en 27, titulaire du C.C. et suppléant d? B.P. en 1910, président du 
conseil de la R.S.F.S.R., organisateur, avec Lominadzé, d'une tentative de « révolution de palais », disparaît pendant la 
purge. 

TCHITCHERINE, Georges (1872-1936). TCHITCHERINE, Georges (1872-1936). 
Diplomate de carrière, adhère à ]a social-démocratie à Berlin en 1904 et rallie les mencheviks. Milite ensuite en France et 
en Angleterre où il rejoInt les bolcheviks en 17. Commissaire aux affaires étrangères de 21 à 30. Ecarté par la maladie. 

TCHOUBAR, Vlas (1891-1941). TCHOUBAR, Vlas (1891-1941). 
Fils  de  paysan  ukrainien,  bolchevik  en  1907,  organisateur  clandestin.  Commissaire  de  l'artillerie  dans  l'armée  rouge, 
président du conseil de l'économie en Ukraine de 20 à 22, remplace, en 23, Racovski, qui s'est opposé à la politique de 
russification de Staline. Suppléant du C.C. en 21, titulaire à partir de 22, suppléant du B.P. à partir de 1926, titulaire en 
1935. Semble avoir participé à la tentative d'opposition de Postychev en 1937. Disparait en 38. Réhabilité en 56. 

TÉODOROVITCH, Ivan (1876-1938). TÉODOROVITCH, Ivan (1876-1938). 
Fils de paysan, social-démocrate en 1898, bolchevik en 1903 après avoir été agent de l’Iskra; plusieurs fois condamné et de 
nombreuses  années  de  bagne.  Membre  du  C.C.  en  avril  17,  conciliateur  en  avril  et  novembre.  Commissaire  au 
ravitaillement  après  Octobre;  directeur  de  l'Institut  agraire  international  en  25;  secrétaire-général  de  l'Internationale 
paysanne en 28. Lié aux droitiers, vraisemblablement liquidé pendant la purge. 

TIMOCHENKO, Simon (1895-1970). TIMOCHENKO, Simon (1895-1970). 
Fils de paysan ukrainien né en Bessarabie ; engagé dans l'armée rouge en 18, membre du parti en 19, commande une 
division de cavalerie sous Boudienny. Maréchal en 1940, membre du C.C. depuis 1939, commissaire à la défense en 40-41. 



Exerce d’Importants commandements dans l'armée au début de la guerre et  se taille  une solide Impopularité pour sa 
poigne. Mis la retraite en 60. 

TITOV, Vitali (né en 1907). TITOV, Vitali (né en 1907). 
Professeur de sciences; études d'ingénieur à Kharkov. Adhère en 31; Apparatchik en Ukraine, sous Khrouchtchev après la 
guerre.  Secrétaire  régional  à Kharkov de 54 à 61.  Au C.C.  en 56. Secrétaire  du C.C. et  président  de la  commission 
d'organisation du C.C.; responsable des cadres en 62. Envoyé en 1965 au Kazakhstan comme 2e secrétaire. 

TOLSTOI, Alexis (Comte) (1883-1945). TOLSTOI, Alexis (Comte) (1883-1945). 
Ecrivain de grande famille noble, combattant de la guerre civile du coté blanc. Se rallie par nationalisme en 23 et devient un 
écrivain officiel (et millionnaire), un des initiateurs du culte de StalIne en littérature.

 TOMSKI, Michel (1880-1936).  TOMSKI, Michel (1880-1936). 
Ouvrier lithographe, social-démocrate en 1904, puis bolchevik. President du soviet de Reval (Tallinn) pendant la révolution 
de 1905. Arrête en 1906, s'évade, émigre et participe au congrès de Londres et aux conférences de Tammerfors et Paris. 
Arrêté en 1909, condamné à 5 ans de travaux forcés. Membre du C.C. a partir de 19, du B.P. à partir de 22, président du 
conseil central des syndicats de 17 a 29. Allié à Boukharine et Rykov, éliminé comme « droitier» des postes responsables, 
fait son autocritique. Mis en cause par des « aveux » au premier procès de Moscou, objet d'une enquête, se suicide le 22 
août 36. Considéré ensuite à titre postume comme un ennemi du peuple. 

TOUKHATCHEVSKI, Michel (1893-1937). TOUKHATCHEVSKI, Michel (1893-1937). 
Fils d'officier, élève d'une école de cadets sous-lieutenant de la garde en 1914, prisonnier de guerre. Rejoint l'armée rouge 
et le parti bolchevique en 1918, dès son retour. Commandant de la 5e armée en 18-19, remporte à 25 ans des victoires 
décisives sur Koltchak et Denikine, commande en chef contre la Pologne en 20. Réprime en 21 l'insurrection de Cronstadt 
puis l’insurrection paysanne d'Antonov. Sous-chef d'état-major et directeur de l'Académie militaire en 24. Suppléant du C.C. 
en 30 et vice-commissaire à la défense, étudie et devient l'un des meilleurs stratèges contemporains, avocat de l'arme 
blindée et créateur de la première division de parachutistes. Maréchal en 35, fusillé en 37 après un procès secret. Réhabilité 
en 56. 

TROTSKY, Léon (Bronstein, dit) (1879-1940). TROTSKY, Léon (Bronstein, dit) (1879-1940). 
Fils de paysans juifs, étudiant, social-démocrate en 1896 déporté en 1890, s'évade, émigre, rencontre Lénine qui le fait 
coopter au comité de rédaction de  l'Iskra. Se range du côté des mencheviks au congrès de Londres, s'en éloigne avant 
1905, sans pour autant se rapprocher de Lénine, à qui il reproche ses méthodes dictatoriales et son « jacobinisme ». En 
1905,  vice-président,  puis  président  du  soviet  de  St-Pétersbourg.  Condamné  et  déporté.  Evadé de  nouveau,  émigre. 
Formule avec Parvus (Helphand) la théorie de la « révolution permanente ». Fonde à Vienne le journal Pravda et se fait le 
défenseur de l'unité de tous les social-démocrates, des bolcheviks aux liquidateurs compris : vives polémiques avec Lénine. 
En réplique à la conférence de Prague, organise,  en août 1912, à Vienne, une conférence d'unification à laquelle les 
bolcheviks, refusent de participer; il quitte peu après le, « bloc d'août ». En liaison avec l'organisation interrayons de St-
Pétersboug, internationaliste et collaborateur de Naché Slovo, à Paris, puis Novy Mir, à New York pendant la guerre. Rédige 
le manifeste de la conférence de Zimmerwald. Revient en Russie en mai 17 : d'accord avec les thèses d'avril de Lénine qu'il 
considère comme un ralliement à la révolution permanente, ayant définitivement renoncé à l'espoir de rassembler toutes les 
« fractions » et à toute « conciliation », il travaille à l'unification entre l'organisation interrayons et le parti bolchevique. Elu au 
C.C. au congrès d'unification, en août 17, alors qu'il est en prison. Président du soviet de Pétrograd et du comité mili taire 
révolutionnaire, il dirige l'insurrection. Commissaire aux affaires étrangères en 17-18, démissionnaire lors de BrestLitovsk, 
commissaire à la guerre de 18 à 25, principal organisateur de l'armée rouge, membre du B.P. de 19 à 27. Entre en conflit 
avec la troïka Zinoviev-Kamenev-Staline en 1923, dans le débat sur le « cours nouveau ». Se rapproche en 26 de Zinoviev 
et Kamenev et dirige avec eux l'opposition unifiée. Exclu en 27, déporté à Alma-Ata. Expulsé d'U.R.S.S.  en 29, vit en 
Turquie, en France, en Norvège, enfin au Mexique. Ecrit de nombreux ouvrages, organise l'opposition de gauche, puis la IVe 

Internationale. Sera l'un des principaux accusés absents des procès de Moscou. Assassiné en août 40 par un agent de 
Staline. 

TSIOUPOURA, Alexandre (1870-1928). TSIOUPOURA, Alexandre (1870-1928). 
Social-démocrate dans les années 90, adhère au parti en 1898. Bolchevik en 1903, plusieurs fois arrêté et déporté. Membre 
du soviet d'Oufa en 1917, puis commissaire du peuple au ravitaillement. Fin 1921, adjoint de Lénine à la présidence du 
conseil des commissaires du peuple. En 22-23, commissaire à l'inspection ouvrière et paysanne, en 23-25, président du 
Gosplan, en 25-26, commissaire au commerce. Membre du C.C. de 1923 à sa mort. 

VATSBTIS, Ioakim (1873-1938). VATSBTIS, Ioakim (1873-1938). 
Colonel d'un régiment letton de l'armée tsariste. Rallié à la révolution. Commandant en chef de l'armée rouge de 1918 à 
1919. Professeur à l'Académie militaire. Arrêté en 1937, fusillé en 1938. 



VOLODARSKI V. (Moïse Goldstein, dit) (1891-1918). VOLODARSKI V. (Moïse Goldstein, dit) (1891-1918). 
Lycéen, d'origine juive, membre du Bund à 14 ans, exclu du lycée pour propagande socialiste, adhère au parti social-démo
crate ukrainien dans l'illégalité. Arrêté et condamné en 1908, s'évade et émigre. Aux Etats-Unis, dirige un syndicat de tail
leurs et milite au sein du parti socialiste. Collabore à Novy Mir avec Boukharine et Trotsky. Revenu en 17, adhère aussitôt 
au parti bolchevique. Tribun populaire très écouté des ouvriers de Pétrograd. Membre de l'exécutif des soviets, commissaire 
du peuple à l'information en 1918, assassiné par un terroriste s. r. 

VOROCHILOV, Clément (1881-1970). VOROCHILOV, Clément (1881-1970). 
Fils de cheminot, mineur, puis métallo. Bolchevik en 1903 président de soviet d'usine en 1905, arrêté, s'évade en 1906. 
Délégué à Stockholm, arrêté à son retour, s'évade et participe au congrès de Londres en 1908 ; engagé volontaire en 14, 
devient sous-officier.  Chef de partisans pendant la guerre civile, se lie avec Staline devant Tsaritsine. Cumule ensuite 
responsabilités militaires et fonctions dans l'appareil. Commissaire à la guerre de 25 à 40, membre du C.C. à partir de 20, 
du B.P.  après 26. Membre du comité de défense pendant la guerre,  relevé de son commandement en raison de son 
incapacité,  il  reste l'un des instruments du parti  parmi les chefs militaires qu'il  a contribué à épurer en 37-38 et  un « 
compagnon d'armes » de Staline. Président du soviet suprême, chef de l'Etat de 1953 à 1960. Vivement critiqué au XXIIe 

congrès pour son attitude favorable au groupe « anti-parti », il demeure un haut dignitaire du régime, « pardonné » en raison 
de son âge et de ses « services passés ». Invité par Khrouchtchev à « avoir le courage » d'écrire ses mémoires. 

VORONSKI, Alexandre (1884-1943VORONSKI, Alexandre (1884-1943  ?). ?). 
Ecrivain et journaliste, bolchevik en 1903, plusieurs années de prison et de bagne. Un des vingt délégués de Russie à 
Prague, promoteur dans le parti de l'idée d'un quotidien bolchevique légal, qui sera la Pravda. Après la révolution, fonde et 
dirige  la  première  revue  littéraire  mensuelle  russe,  Krasnaia  Nov (Terre  vierge  rouge)  et  l'hebdomadaire  Projecteur. 
Soutient, contre les tenants de la culture prolétarienne, la nécessité de la liberté d'expression pour artistes et écrivains. 
Défenseur  des  «  compagnons  de  route  »,  il  fera  connaître  Vsevolod  Ivanov,  Babel,  Léonov,  Fédine  et  le  satiriste 
Zochtchenko. Parmi ses livres :  Type Littéraires, publié en 1911 sous le pseudonyme de Nourmine,  Lénine et l'humanité 
(1918),  L'Art et la vie (1924),  L'Art de voir la vie (1928),  un roman, une biographie de Jeliabov et tout ses mémoires de 
vieux-bolchevik, Eaux vives et marécages, où il célèbre la « chère bande unie et hardie ». Membre de l'opposition de 23, 
signataire de la lettre des 46, membre de l’opposition unifiée,  exclu en 27. Accusé d'avoir réorganisé clandestinement 
l'opposition, arrêté en janvier 29, il mourra dans les camps. 

VOROVSKI, Vatslav (1871-1923). VOROVSKI, Vatslav (1871-1923). 
Journaliste et écrivain, vétéran social-démocrate, bolchevik en 1903. Edite en 1905 le journal Vpériod organe du bureau des 
comités de la majorité. Plusieurs fois arrêté et déporté. En 1915, émigre à Stockholm et fait partie du bureau du C.C. pour 
l’étranger. De 17 à 19, ambassadeur dans les pays scandinaves, de 20 à 21 administrateur des éditions d'Etat, de 21 à 23 
ambassadeur en Italie. Assassiné à Lausanne en 1923 par un émigré blanc. Auteur de nombreux travaux, dont des Essais 
littéraires et une Histoire du marxisme en Russie. 

VOZNESSENSKI, Nicolas (1903-1950). VOZNESSENSKI, Nicolas (1903-1950). 
Famille d'employés, adhère en 1919. Rôle inconnu pendant la guerre civile; études à l'université Sverdlov de 21 à 24, appa
ratchik dans le Donetz, puis directeur d'usine, élève de l'Institut des professeurs rouges de 28 à 31. Professeur au même 
Institut, puis directeur. Ascension rapide après 1935 : président de la commission régionale du Plan, à Léningrad, president 
de la commission nationale en 1938, membre du C.C. et vice-président en 1939. Suppléant au B.P. en 41, membre du 
comité de défense en 42 titulaire du B.P. en 47, il disparait fin 48 - début 49, dans « l'affaire de Léningrad ». Auteur d'un livre 
sur L'Economie de l'U.R.S.S.  pendant la grande guerre patriotique. Réhabilité en 56. 

VYCHINSKI, André (1883-1954). VYCHINSKI, André (1883-1954). 
Avocat, menchevik en 1902, cesse de militer en 1907. A Moscou, en 1917, menchevik de second plan. Entre au parti 
bolchevique à la fin de la guerre civile, en 1921. Lecteur, puis professeur et recteur de l'université de Moscou en 1928. Chef 
du  service  de  l'enseignement  supérieur  au  commissariat  a  l’instruction  publique.  Procureur  de  la  R.S.F.S.R.  en  31, 
procureur-adjoint de l'U.R.S.S.  en 33, procureur général en 35, accusateur public aux trois procès de Moscou! et théoricien 
du « nouveau droit ». Vice-ministre des affaires étrangères de 40 a 49, ministère de 49 à 53, délégué permanent à l'O.N.U. 
après la mort  de Staline.  Sa théorie  suivant laquelle  les  aveux suffisent pour  constituer  une preuve de culpabilité  est 
aujourd'hui officiellement condamnée. 

ZALOUTSKI, Pierre (1887-1937). ZALOUTSKI, Pierre (1887-1937). 
Ouvrier bolchevik en 1905, délégué à Prague en 1912, membre du bureau russe en 1916-1917. Provoque par un discours 
la rupture officielle de la troïka.  Suppléant du C.C. en 20 et  21,  titulaire en 23 et  24.  Membre de l'opposition unifiée, 
réintégré, puis exclu de nouveau en même temps que Zinoviev, disparaît pendant la grande purge. 

ZASLAWSKI, David (né en 1879). ZASLAWSKI, David (né en 1879). 
D'origine juive, étudiant puis journaliste, membre du Bund en 1903, collabore à plusieurs journaux d'information jusqu'en 



1917 où il se distingue par la violence de ses attaques contre les bolcheviks qu'il traite d'espions et d'agents allemands. 
Lénine le qualifie à plusieurs reprises de « canaille », « maître chanteur » et « calomniateur ». Reconnaît ses « erreurs » et 
promet de renoncer à la vie politique dans une lettre à la  Pravda en 19, affirme son ralliement au bolchevisme en 24; 
autorisé à travailler comme journaliste, aux Izvestia en 26, à la Pravda en 28. Chef de la rubrique judiciaire de la Pravda, 
c'est lui qui injurie les vieux-bolcheviks dans ses colonnes lors des procès. Admis au parti en 1939. Lance le 26 octobre 58 
une violence attaque contre Pasternak dans la Pravda. 

ZINOVIEV, Grégoire (Radomylski, dit) (1883-1936). ZINOVIEV, Grégoire (Radomylski, dit) (1883-1936). 
Famille de petite bourgeoisie juive, instruit à la maison, travaille à 15 ans. Adhère en 1900, émigre en 1902, rencontre 
Lénine et devient bolchevik en 1903. Organise la fraction à St-Pétersbourg et publie le Prolétaire. Elu au C.C. à Londres en 
1907, il est, dès lors, le premier lieutenant de Lénine, que viennent d'abandonner Bogdanov et Krassine. Il sera réélu au 
C.C. en 1912 puis de 17 à 25 et membre du B. P, de 1919 à 26. Adversaire de la prise du pouvoir en octobre, puis partisan 
d'un gouvernement de coalition des socialistes, il devient néanmoins l'un des principaux personnages du régime, président 
du soviet de Pétrograd où il est le « patron » du parti, président de l'exécutif de l'Internationale de 19 à 26. Il est l'homme en 
vue de la troïka formée après la mort de Lénine. Animateur de la nouvelle opposition en 25, il s'allie à Trotsky, reconnaît la 
fausseté des accusations lancées contre lui en 23-24, et dirige, avec Kamenev et lui, l'opposition unifiée. Exclu à la fin de 
27, il capitule au début de 28 et sera réintégré quelques mois après. De nouveau exclu puis réintégré en 32. Condamné à 
10 ans de prison en janvier 35, après l'assassinat  de Kirov, condamné à mort et  exécuté après le premier procès de 
Moscou. Principaux ouvrages traduits en français : Contre le courant, recueil d'articles écrits avec Lénine pendant la guerre, 
Histoire du parti bolchevique (1923), et Le léninisme (1925), Aurait écrit en déportation une Histoire de la lI° Internationale, 
inédite.

ZOCHTCHENKO, Michel (1895-1958). ZOCHTCHENKO, Michel (1895-1958). 
Ecrivain satirique, populaire pour sa défense du « petit  homme » perdu au milieu des mythes grandioses de l'univers 
stalinien. Pris pour cible par Jdanov en 46, exclu de l'Union des écrivains, meurt dans l'obscurité.


